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AMES SICILIENNES 


Grande Légende dramatique en 5 Actes 
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CINÉMATOGRAPHIQUE 


Leeds smtuge 


0760: CINEMA EE ANNE ne en 
ORGANE HEBDOMADAIRE INDÉPENDANT DE LA CINEMATOGRAPHIE 


DES ARTS, SCIENCES ET INDUSTRIES QUI S'Y RATTACHENT 


Au Pauvre, la Besace. 


L'épée de Damoclès qui était suspendue au-dessus 
€ nos têtes depuis quelque temps vient de tomber, 
tranchant du coup toutes nos illusions. 
| (Les Cinémas écopent rudement cette fois. Les nou- 
velles taxes qu’on leur impose sont presque prohibi- 
lives, et bien peu d'exploitations, surtout en province, 
Où les recettes sont généralement peu élevées, pour- 
font survivre] et boucler leur budget amputé de 10 à 
3.0/0 de leurs ressources. 
© [On peut le dire, aujourd'hui, nous avons un traite- 
ment exceptionnel; nous arrivons bons premiers dans 
échelle des taxes, alors que nos confrères du théâtre 
et du concert sont largement favorisés Or, le Cinéma 
Sst un spectacle populaire qui doit sa vogue, je ne dis 
Pas sa réussite financière, au bon marché du prix de 
ses places. Comme toujours, c’est la classe laborieuse 
dE ays que l’on frappe le plus lourdement. C’est elle 
AU paiera les frais de notre incurie administrative, et 
AL, après avoir payé le tribut sanglant de la guerre 


en . à AC 
aCQuiitera les factures à tous les mercantis qui en 


Ont profité, 
un Le Parlement a décidément bien mérité de la Pa- 
* Je ne peux résister au désir de publier in-extenso 
Ds LA LA je 
Le €xte qu'il a adopté dans sa séance du 21 avril. Le 
1 k : ; 
Gi. Je le commenterai la semaine prochaine: 
. Sauf Jes 


institué 
sur 
Ment. 
Li 


exceptions prévues à l’article 66 ci-après, il est 
: pre spectacles et autres attractions ou divertisse- 
ça és une taxe dont le tarif est fixé comme suit: 
rets d’auten S, Cafés-concerts, concerts symphoniques, caba- 
tres mécani rs, dioramas, panoramas, phonographes, orches- 
d'hypnotisns. musées de cire, séances de prestidigitation, 
attractions HR ménageries et tous autres spectacles, 
Sitions ne hibitions, concours hippiques, salons et expo- 
le publie ES Jeux et amusements assimilables auxquels 
rutes, des mis moyennant paiement: 6 0/0 des recettes 
Communale € 1on faite du droit des pauvres et de toute taxe 
0 Ve établie par la loi: : 
ques, To courses vélocipédiques, pédestres, nauti- 
es d’escrime, de billard: 10 0/0 des recettes bru- 


es, déducti 
c : ; 
Communale à se du droit des pauvres et de toute taxe 
ë EE ablie j: 
Ciném par la loi; 


atographes: 10 0/0 jusqu'à 15.000 francs de re. 


cettes brutes mensuelles, 15 0/0 pour les recettes comprises 
entre 15.001 et 50.000 francs, 20 0/0 pour les recettes com- 
prises entre 50.000 et 100.000 francs, 25 0/0 pour les recettes 
au-dessus de 100.000 francs, déduction faite du droit des 
pauvres et de toute autre taxe communale établie par la loi; 

4° Dancings, bals, skatings, matches de boxe ou de lutte, 
thés-concerts, soupers-concerts, thés-dancings-, dîners-dan- 
cings, soupers-dancings, 25 0/0 du prix des places ou entrées 
et de toutes les recettes effectuées, déduction faite du droit 
des pauvres et de toute autre taxe communale établie par la 
loi. 

Si, au cours d’une même représentation, les attractions 
offertes au public appartiennent par leur genre à deux caté- 
gories de spectacles différemment imposées, la taxe est cal- 
culée d’après le tarif le plus faible lorsque le spectacle pas- 
sible de cette taxe, considéré isolément, a une durée au moins 
égale aux trois quarts de la durée totale de la représentation. 

En ce qui concerne les trois premières catégories, les entrées 
à titre gratuit sont imposées d’après le tarif des mêmes 
places payantes; les entrées à prix réduit sont imposées 
d’après le prix des places effectivement payé; les entrées avec 
des cartes d'abonnement sont imposées soit comme les billets 
ordinaires pour chaque entrée à laquelle elles donnent effec- 
tivement lieu, soit, sur la demande des établissements, d’a- 
près un nombre d’entrées égal au nombre de jours pour les- 
quels ces cartes sont valables; dans ce cas, l'impôt doit être 
acquitté au moment de la délivrance des cartes. 

Si à la perception de la place est jointe ou substituée obli- 
gatoirement celle d’un droit de location, de vestiaire, ou celle 
du prix d’un objet ou d’une fourniture quelconque, la taxe 
s'applique également au prix perçu à ces divers titres. 


Les législateurs ont eu la main lourde. Dans l’af- 
folement du sauve-qui-peut, ils se sont rués sur notre 
industrie, quitte à la frapper d’impuissance. Mais les 
responsables, les vrais, les seuls responsables, ne sont 
pas à la Chambre. Ce sont tous ces lanceurs d’affaires, 
ces remueurs de millions, ces rédacteurs de circulaires 
mirifiques dans lesquelles ils accumulent les invrai- 
semblances les plus fantaisistes, dans le seul but d’at- 
tirer à eux une clientèle trop naïve, en lui faisant mi- 
roiter le pactole cinématographique. 

. Ah! Messieurs les inventeurs des trusts du Cinéma, 
comment allez-vous justifier maintenant vos bénéfices, 
et amortir les capitaux énormes que vous cherchez à 
écumer? Hier, la vitalité de la majorité des salles de 
spectacle cinématographique était précaire, aujour- 
d’hui, elle est irrémédiablement compromise. Et ce 
sabotage est votre œuvre, Messieurs. Voilà le premier 
résultat de vos combinaisons. Il n’est pas rassurant 
pour vos actionnaires. | 

CHARLES LE FRAPER. 
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Tiré de l’œuvre de G. de Maupassant 


Un petit chef-d'œuvre en 2 parties 


A propos du Trust du Cinéma 


Dans la liste des Sociétés qui composent le groupe Benoit- 
Lévy, adhérent au Trust du Cinéma, on remarquera un titre 
mystérieux: ( Phocéa », À quelle Société peut-il bien s’ap- 
pliquer ? 

Ce n’est pas à « Phocéa-Location ». 

La direction l’affirme dans une lettre qu’elle adresse à 
notre excellent confrère La Cinématographie Française, et 
dont voici copie: 


Nous prenons connaissance de l’article Le Trust du Ci- 
néma paru dans votre dernier numéro et dans lequel vous citez 
le nom de Phocéa comme appartenant à une organisatiom 


groupant plusieurs sociétés. Nous vous serions obligés de bien. 


vouloir spécifier qu’il ne peut s'agir en l'occurence de Phocéa- 
Location, personne n'ayant le droit ou n'avant été mandaté 
pour traiter avec aucun groupe financier ou Goes 
phique. 
L’Administrateur-Gérant de « ne », 
Boyer. 


Il.ne s’agit pas Fe de Phocéa-Film, la Par 
Société d'édition de Marseille, 

Son administrateur-délégué est très catégorique. dans la 
lettre qu’il écrit à la Cinématographie Française: 

Oyez plutôt: 


Ce n’est pas sans une certaine stupéfaction que j'ai lu dans 
les colonnes de votre estimé journal la note confidentielle que 
vous avez publiée, adressée par un groupe financier à des 
actionnaires en gestation. 

Au cours de cette note il est dit qu’à la Société en forma- 
tion-doit être apporté. tel ou tel. établissement -cinématogra-, 
phique, et notamment « Phocéa ». S'agit-il de « Phocéa- 
Film », de « Phocéa-Location » ou de « Phocéa-Exploita- 
tion », il est bien difficile de le savoir. Ce ne peut être toute- 
fois que de quelques actions de « Phocéa-Film » sans doute 
dont il s'agit car celles de « Phocéa-Location » ou de « Pho- 
céa-Exploitation » sont encore nominatives et nous en connaî- 
trions la transmission. 

Je n’ai pas besoin de vous dire, mon cher Directeur, l’émo- 
tion soulevée dans une partie du monde cinématographique 


| 
| 


par cette publication, vous devez en avoir plus d’échos qi 
moi; mais ce que je puis vous dire, c'est que de tous côté 
on noùs a demandé si vraiment nous rentrions dans cette soil 
de consortium. | 

Je profite de l’occasion qui m’est offerte de la publicité de 
vos colonnes pour indiquer que nous n'avons pas eu à rentrtl 
dans ce consortium pour des masses de raisons; la premièrti 
c’est qu'on ne nous l'a pas demandé. ; 

Je ne veux pas prendre au sérieux l'ajout de notre nofl 
à la liste des Sociétés apportées, et me contente pour l’instail 
de vous prier d'insérer cette lettre pour rassurer les quelqu 
amis que peut avoir « Phocéa-Film ». | 


L’Administrateur-Délégué : 
SAUVAIRE. | 

Cette petite mystification du rédacteur de la circulaire col! 
fidentielle est bien étrange. Il faut croire qu’il n’y en a p# 
d’autres, mais cela n’est pas absolument certain. Attendons! 

En ce qui concerne M. G. Bruyant, celui-c1 revendiqué 
la paternité du projet. Il a de plus déclaré à notre confrèrt 
que le capital initial du Trust est fixé à 15.000.000, mañ 
que ce chiffre sera doublé, triplé, centuplé s'il le faut. À 
moins que... mais n ’anticipons pas sur les événements. 

M. G. Bruyant aurait protesté énergiquement contre l'at 
tribution à M. Benoit-Lévy de la Direction ou de l’Admi 
nistration de la Société Financière des Cinémas et a affirmé 
que cette Société n'avait aucun point de commun avec Sous 


venez-vous ou les Amis de Paris. 


CAE 


CI 


Un clou chasse l’autre 


On annonce qu’un nouveau Zrust du Cinéma, au capital 
de trois cents millions est sur le point d’être créé à Paris. 

Déjà, dans les milieux bien ‘informés, on prononce le noñi 
du futur directeur de cette affaire Cinéma-politico-financiert: 
Ce serait, paraît-il, M. Albert Dalimier, dont les compé* 
tences sont bien connues de nos lecteurs. k 

Si nos renseignements sont exacts, voilà une affaire qui 
va bigrement gêner l'émission de L Société Financière des 
Cinémas. 
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Vente - Achat - Echange 


Concessionnaire pour la France 
et les Colontes de l'Electfrocarbon S. À. 


CHARBONS LAMPES À ARC ET PROJECTION 


GROUPES ÉLECTROGÈNES “ASTER” 


PATHÉ-CINÉMA 
présentera le 5 Mai 


PAPA. BONCŒUR 


Comédie Dramatique en 6 parties 
d’après le célèbre Roman de M. Maxime LA TOUR 


Interprétée par : 


M. Léon BERNARD 


Sociétaire de la Comédie Française 


MM. Pierre MAGNIER 
de la Porte St.-Martin 


DRAIN, de l'Odéon 
MARNAY, du Théâtre de Paris 
=) 

MMres SERGYL, de l'Odéon 
BRIEY, d: Odéon 
La Petite Simone GENEVOIS 
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i Gazette rimée du COLRRIER 
Le Monstre. en Baudruche 


Qui frappe l'air, bon Dieu, de ces lugubres cris 
Pensait un directeur arrivant à Paris. 
Serait-ce par hasard de la Saint Polvcarpe 
Le Raffut légendaire à faire hurler les carpes? 
Ou peut-être un dépôt de stocks américains 
Qui saute ou qui prend feu? Mais qu'est-ce donc enfin? 
Avançant 
Prudemment 
Îl aperçut dans l'ombre, un monstre de baudruche 
Autour duquel, ainsi qu'une grouillante ruche, 
Dansaient et se ruaient, tels de petits lutins, 
Des hommes qui hurlaient, et chantaient ce refrain: 
A bas le Pourcentage! 
Vive le bon! Vive le bon! 
A bas le Pourcentage! 
Vive le bon pognon! 
Mais notre voyageur, avant l'esprit d’un sage 
Avait déjà pesé la question pourcentage. 
1l fut même étonné, dans ce rassemblement 
De voir si peu de monde comparativement. 
Il fit un court calcul en se disant qu’en France 
Sur les quinz’ cents cinés, en cette circonstance 
À peine une dizaine étaient représentés 
Les chos’s étaient donc loin d’être d'égalité. 
Faïsant le tour de cette foire 
Il vit, oh! vous pouvez m'en croire 
Le réduit du géant 
Qu'on montrait en c’moment. 
Un pauvre malheureux, à la mine défaite 
Les mains crispées sur une pompe à bicyclette 
Pompait comme un damné 
Afin de conserver 
A ce monstre hideux, percé de toutes parts 
Sa mine souveraine aux allur's de César. 
Un autre homm’ près de lui, tournait la manivelle 
D'un orgue gigantesqu’ jouant un’ ritournelle. 
Un jazz-band détonnait 
Assourdissant à souhait. 
Des cris de mort au Pourcentage 
Continuaient dans ce tapage. 
Et l'on tempêtait, et l'on menaçait 
De soumettre tous les directeurs... mais 
Voilà que soudain, le monstr” se dégonfle 
Et ses serviteurs de rage se gonflent. 
De voir leur projet 
Irréalisé. 
Et la moralité de cette courte histoire: 
En France, heureusement, il n’y a pas qu'des poires. 


RENÉ HERVOUIN. 


La Semaine Niçoise 


Tous les milieux cinématographiques sont en efferves- 
cence, et les paris les plus fous et les plus extravagants 
sont engagés entre les firmes françaises les plus connues 
sur celle qui sera proclamée La plus belle femme de France! 

A l’heure actuelle, cette question domine toutes les 
autres. On ne s’occupe plus à Paris que de la couleur des 
yeux, de l’harmonie du torse, de la splendeur des lèvres 
et de la fraîcheur du teint de l’Idole des foules, de PImpé- 
ratrice de l’Ecran! ; 

Qui l’emportera?. De quelle série sortira, triomphante, 
celle devant laquelle les opérateurs se prosterneront 
éblouis! Comment sera-t-elle?.… petite ou grande? brune 
ou blonde? avec des yeux bruns ou des yeux bleus striés 
d’or? Portera-t-elle un diadème de cheveux blond foncé 
ou une auréole de cheveux noirs comme la nuit?.. Aura-t-elle 
la plastique sculpturale d’une Elmire Vautier ou la joliesse 
et le charme d’une June Caprice, avec la séduction et l’élé- 
gance d’une Parisienne? Autant de questions brûlantes 
qui troublent dans leur sommeil des centaines de mille de 
Parisiens et font faire des rêves heureux aux jeunes filles 
des pensionnats! . 

On me signale à Paris des rues entières, encombrées nuit 
et jour par une foule impatiente et avide de contempler au 
passage les sept privilégiées des séries primées! Jusqu’aux 
demoiselles des P. T. T. qui ont dans le cœur un amour 
fou pour le cinéma et oublient d’expédier les lettres et les 
messages téléphoniques! 

En attendant le résultat du Concours, Nice a fêté M. Paul 
Deschanel, Président de la République. Un temps superbe 
l’a accueilli à son arrivée ici et ce fut dans un enthousiasme 


Projectionnistes ! 
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La MAIN 


Tiré de l’œuvre de G. de Maupassant 


Un petit chef-d'œuvre en 2 parties 


vibrant et sincère que les applaudissements éclatèrent sur 
le passage du cortège présidentiel. Les gymnases aussi 
furent fêtés! et plus particulièrement les délégations des 
Sociétés d’Alsace et de Lorraine, venues avec leurs éten- 
dards. Le maréchal Pétain eût sa part des applaudissements 
et des ovations de la foule accourue pour saluer les dra- 
peaux de 1870, drapeaux aux couleurs fanées, mais sur les- 
quels les rayons du soleil se jouaient joyeusement, dans 
cette belle matinée de printemps. 

Dans les cinémas : 

Foule élégante dans tous les cinémas de l’avenue de la 
Victoire et dans ceux de la vieille ville. 

Cette semaine le Novelty passe Douglas reporter et la 
6° série du concours de la plus belle femme de France. 

L'Idéal, donne Fifi, avec Alice Brady et Sonia la dan- 
seuse avec Anita Stewart. 

Le Politeama présente Hors la brume, avec Nazimova, 
et le 2 épisode du Médecin des folles, tandis que le Fé- 
mina, le roi des cinémas, offre à sa clientèle de plus en 
‘plus nombreuse : L’Héritage d'Edward Gillian, et Bigorno, 
n’est pas bigame. S 

Le Roméo annonce pour cette semaine : Myrella, drame 
d'aventures en 4 parties et les mystères du contre-espion- 
nage, grand film d'aventures. 

Enfin le Tivoly, le Modern, l'Apollo et l'Excelsior ont 
composé des programmes goûtés par les amateurs de 
l’écran, si nombreux en ce moment à Nice. 

Dans les Firmes : À 

On tourne avec activité à la Société des Ciné-romans. 
Les metteurs en scène René Navarre et Jean Durand, de 
retour à Nice, continuent la série d’Impéria, dont les pre- 
miers épisodes reçurent à Paris un accueil chaleureux. 

De son côté, la troupe de M. André Legrand, met à pro- 
fit les journées ensoleillées pour intercaler dans son film 
les coins les plus jolis et les sites les plus pittoresques de 
la Côte d'Azur! Tous les artistes travaillent avec joie, et 
bientôt nous aurons des nouvelles intéressantes à donner 
aux nombreux lecteurs du « Courrier ». 


Lulu Carmosina adresse au correspondant du Courrier, la 
lettre suivante : À 

« Je suis, Monsieur, une des seize cents jeunes filles qui 
ont pris part au Concours du Journal. 

Je suis, même, une des sept, retenues par le jury pour 
fonrnir l’Impératrice de l’Ecran. 

J’ai obtenu presque le maximum des voix de ma série. 
C’est vous dire que j'ai (comment dirai-je?…) un certain 
piment une certaine allure... avec des yeux polissons et 
gourmands, la taille bien prise et le mollet ad hoc! Bref, je 
crois posséder tous les atouts pour faire « tourner » la tête 
aux Membres du Jury connaisseur, qui va nous juger en der- 
nier ressort. 


Avant de concourir, j'étais mannequin dans une des pre- 
mières maisons parisiennes. Tous les jours, entre deux et 
cinq, j'exhibais mes charmes en d’exquises toilettes devant 
les regards étonnés de duchesses authentiques bien élevées 
et des femmes vulgaires de nouveaux riches! Comme je 
gagnais à ce petit jeu là huit cents francs par mois, et la 
table, il me restait à peine de quoi ne pas aller nue dans les 
Des 

Des amants? Je n’en ai pas encore! peut-être plus tard... 
on verra! Cela dépendra des circonstances et du coup de 
foudre, car il faut toujours compter avec l’imprévu. 

Vertueuse?.…. On le dit, mais je n’en suis pas très sûre, 
moi-même ! C est rigolo, n'est-il pas vrai? pourtant nous 
sommes comme ça des mille et des cents dans ce grand Paris 
que nous aimons tant! 

‘En un mot, je suis une beauté en passe de devenir célèbre. 

Eh bien, Monsieur, il y a des moments où je doute de moi- 
même, comme si j'allais sombrer dans l’inconnu. Autrefois, 
je dormais comme un ange dans mon petit lit blanc aux fins 
rideaux de mousseline; maintenant mes nuits sont agitées 
et troublées par des rêves étranges. 

Je « tourne », Monsieur, je « tourne » au milieu de gens 
aides de ma beauté et de mes vingt ans. Des voix incon- 
nues me disent : « Crois-tu donc trouver le bonheur absolu 
parce que dix vieux messsieurs plus ou moins allumés, pose- 
ront sur ton front la couronne de la beauté? A quoi te 
servira d’être l’Elue et l’Incomparable?.… As-tu le talent 
nécessaire pour devenir une Etoile de Cinéma? Et en 
admettant même que tu aies le talent indispensable, crois-tu 
cela suffisant pour trouver des engagements qui mettront 
en relief et en valeur l’exquise douceur de ton regard et la 
fraîcheur de ta joue? Erreur! détrompe-toi et regarde 
en face la réalité! 4 

Quel que soit ton empire et quels que soient tes charmes, 
tu ne feras rien si tu ne te soumets pas à l’appétit des bêtes 
de proie qui cherchent toujours la femme à dévorer... Que- 
rens quem devoret…. Alors, tes illusions s’envoleront et ta 
confiance disparaîtra! Et que restera-t-il de tant de bruit, 
de tant de réclames?.… de l’amertume et des regrets; un peu 
d’orgueil.…. beaucoup de peines... ce sera tout! 

Je vous demande pardon, Monsieur, de mettre ainsi devant 
vous mon cœur à nu! — heureusement que ce n’est pas 


‘autre chose — ce n’est, somme toute, que le cœur d’un petit 


mannequin qui voudrait bien faire du cinéma, tout en res- 
tant vertueuse et bonne. d 

La chose est-elle impossible? Répondez-moi! 

Dans les Cinémas : 

Semaine particulièrement intéressante. Beaucoup + monde 
dans toutes les salles. Les hivernants profitent des derniers 
jours de la saison. 

L'Idéal-Cinéma présente : Un mauvais garnement, avec 
William Russel, et le Politeama : Le Faux Bonheur. 

Le Fémina passe : Le Mariage de la petite princesse et 
Charlot fait du ciné. 

Le Bijou-Cinéma donne : Expiation, de Guy de Maupas- 
sant, et la vengeance de Rigadin. 

En général, les exploitants Niçois composent des program- 
mes variés et artistiques. Mais beaucoup d’entre eux n’ont 
qu’un orchestre rudimentaire, absolument insuffisant: Pour- 
quoi ne pas se rendre compte du rôle important de la musi- 
que au Ciné! Pourquoi reculer devant une dépense nécessaire 
si l’on veut avoir une clientèle fidèle! S’il est bon de savoir 
économiser, il faut également savoir délier les cordons de 
sa bourse en temps opportun et à propos. 


PAUL BARRIÈRE. 


AMIS LECTEURS, 


Si vous posez, par lettre, une question au 
« COURRIER », joignez un timbre à 0.25. 


tr 


présente 


(e) . ‘ 
dans 
Drame mondain : 4.400 mètres. — 2 affiches 120/160. — Jeux de 10 photos 18/24 & 24/30 
MADLAINE TRAVERSE 

est une nouvelle et brillante Etoile” de la FOX-FILM dont le nom sera bientôt 

populaire en France, car elle est la Reine de l’Émotion et du Sentiment. 

MESSIEURS LES DIRECTEURS, 
par elle vous apprendrez que 

LE MEILLEUR CHEMIN DU  SUCCÈS 

est le chemin de... TRAVERSE ARE 
dans 
COMÉDIE D'AVENTURES : 1.200 mètres 
9 affiches 120/160. — Jeux de 10 photos 18/24 
Dans les films précédents interprétés par lui, 
GEORGE WALSH 

a su démontrer qu'il ne craignait aucun rival susceptible dé lui 
disputer son titre de ‘Joyeux Fantaisiste” et de ‘Parfait Comédien 
sportif”. De même, dans, JAMAIS BATTU..., GEORGE WALSH ne 
tremble devant aucun de ses adversaires et prouve, une fois de 

plus, qu'il est à même de rendre des points aux plus audacieux, 

HOGIG00I000B00BEEASODOEN 
du compléter le Ace DICK and JEFF Dessins animés 
PRÉSENTATIO & ÉDITION : 
el JEUDI 29 AVRIL, à 10 heures, au MOGADOR- PALACE 4 JUIN 1920 


Fox FILM: 


24, Boulevard des Italiens, PARIS. (9°) 


Téiéphone: LOUVRE 22- 03 
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RECENSEMENT 


des Cinémas Français et des Villes dépourvues 


de Cinémas 
(42° Liste) 


LOIRE-INFÉRIEURE (Suite) 

SAINT- JULIEN-DE-CONCELLES. — 396 kil. de 
Paris, 3.189 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai 
à tenter. 

SAINT- NAZAIRE. — 444 kil. de Paris, 38.267 
habitants. Gaz, électricité. — Il existe un Cinéma: le Pa- 
lace-Théâtre, rue du Calvaire. 

SAINT-NICOLAS-DE-REDON. — 48 kil. de Samt- 
Nazaire, 2.422 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. La 
commune est à | kil. de Redon où il en existe un. 

SAINT-PERE-EN-RETZ. — 447 kil. de Paris, 
2.969 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à 
tenter. 

SAINT-VINCENT-DES-LANDES. — 365 kil. de 
Paris, 2.017 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. À 
voir sur place. 

SAVENAY. — 435 kil. de Paris, 3.264 habitants. 
Electricité. — Il n’existe pas de Cinéma. Essai à tenter. 

SION. — 17 kil. de Chateaubriant, 3.258 habitants. 
— Il n’existe pas de Cinéma. À voir sur place. 

VALLET. — 452 kil. de Paris, 4.052 habitants. Elec- 
tricité. — Il existe un Cinéma, Directeur M. J.-B. Cesbron. 

VERTOU. — 406 kil. de Paris, 5.490 habitants. — 
Il n’existe pas de Cinéma. Il n’y a pas de local disponible. 
Il se pourrait que la commune fasse l’acquisition d’un hangar 
métallique américain. Affaire à suivre. 

VIGNEUX. — 413 kil. de Paris, 3.063 habitants. — 


IL n’existe pas de Cinéma. 


LOIRET 
BEAUGENCY. — 147 kil. de Paris, 3.532 habi- 
tants. Gaz. — Il n’existe pas de Cinéma. Il y a une salle 


qui peut être louée par M. Lasnier. Essai à tenter. 
BONNY-SUR-LOIRE. — 177 kil. de Paris, 2.009 
habitants. — Il n’existe pas de Cinéma. À voir sur place. 


BRIARE. — 165 kil. de . 4.637 habitants. Gaz. 


Prix défiant toute concurrence 


Concessionnaire exclusif : 
24, Rue de Trévise 


Tableau de Distribution {out en marbre blanc 


AVEC OU SANS RHÉOSTAT DE RÉGLAGE ; 
Système BURY, breveté S. G. D. G. 
RÉ GLAGE PARFAIT, SOLIDITÉ, INCOMBUSTIBILITÉ 


E. GALIM ENT 


PARIS (9:) : 
TÉLÉPHONE : Bergère 38-36 


_— Il existe deux établissements cinématographiques: Le 
Modern-Cinéma, Grande-Rue, et le Cinéma Parisien, rue 
des Grands-Jardins. . 

CHATEAUNEUF-SUR-LOIRE. — 146 kil. de 
Paris, 3.375 habitants. Electricité. — Un Cinéma à poste 
fixe et un Cinéma ambulant se sont fait concurrence. Il n'y 
a plus aucun établissement à l'heure actuelle. Affaire inté- 
ressante à étudier. 

CHATEAURENARD. — 136 kil. de Paris, 2.311 
habitants. Electricité. — Il existe un Cinéma, Directeur 
M. Dehaynin, rue du Berry. 

CHATILLON-COLLIGNY. — 147 kil. de Paris, 
2.096 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. À étudier. 

CHATILLON-SUR-LOIRE. — 170 kil. de Paris, 
2.950 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à 


Mienter: 


CLERY-SUR-LOIRE. — 138 kil. de Paris, 2.093 
habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. . 

COURTENAY. — 140 kil. de Paris, 2.876 habi- 
tants. Gaz. — Il n'existe pas de Cinéma. Un établissement 
bien installé ferait des affaires. 

LA FERTE-SAINT-AUBIN. — 143 kil. de Paris, 
3.679 habitants. — Il n'existe pas de Cinéma. Essai à 
tenter. 

. FLEURY-LES-AUBRAIS. — 4 kil. d'Orléans, 
2.887 habitants. Electricité. — Il n’y a pas de Cinéma. A 
voir sur place. 

GIEN. — 155 kil. de Paris, 8.316 habitants. Gaz, 
électricité. — Il existe un établissement cinématographique: 
l'Artistic-Cinéma, rue Victor-Hugo, Directeur M. Morin. 

JARJEAU. — 143 kil. de Paris, 2.228 habitants. 


Gaz. — Il existe un Cinéma au Café-Bal Parisien, Direc- M 


teur M. Delahaye. 

LORRIS. — 130 kil. de Paris, 2.084 habitants. Elec- 
tricité. — Il n'existe pas de Cinéma. À étudier sur place. 

MALESHERBES. — 77 kil. de Paris, 2.335 habi- 
tants. Gaz. — Il n'existe pas d’établissement cinématogra- 
phique. Essai à tenter. 

MEUNG-SUR:-LOIRE. — 139 kil. de D 3.054 
habitants. Gaz. — Il n'existe pas de Cinéma. À voir sur 
place. 


OLIVET. — 4 kil. d'Orléans, 3.770 habitants. — Il 


_ n'existe pas de Cinéma. Le Restaurant et Bal de l’Eldorado 


qui donnait des représentations, a fait de mauvaises affaires. 
Un établissement bien tenu pourrait réussir. 


@— mn 
K 74 nue re 


"TELEDA BARA: 


NTATION : Lundi 88 Avril 180, à 10 heures, Ciné MAX LINDER 


PRÈÊÉSE 


o Dick and Jeff L'APPÉTIT VIENT EN 


&<—-FOx FALM—@ 
F 


POPPEA est un des plus jolis films interprétés par 
"KEREIDA EIEAEHEAM 


Ici, la grande tragédienne nous apparaît vraiment femme : femme par la 
Beauté et par l'Amour, femme par la Douleur et par le Sacrifice. 


Drame de la vie réelle - 1.400 m. - 2 affiches 120x160 - Jeu de 10 Photos 18X<24 


CXIIIINTITIIEITEETETENIIITEITIEN EEE EEE III] 


S'ADRESSER A : 


PEGGY 


Spécialement recommandé 
à MM. les Directeurs de Cinémas 


LA VILLA 


des FToussards 


1.300 m. de superficie, avec pavillon 
de chasse transformé en laboratoire 
électrique, parcs et jardins plantés ï : 
d'esprit, d'émotion et de gaîté. | mélancolie. 

- Jeu de 10 photos 18x24 et 24x30 


la charmante ‘‘ Étoile ” 
de la FOX-FILM 


COMME VOISINS: 


un vieux lord anglais et une jeune 
américaine qui n’engendrent pas la 


Comédie héroïco-moderne : 


24,Boulevard des Italiens, PARIS. (9°) 
Tétéphone: LOUVRE 22-03 


MANGEANT pessins animés, 200 mètres © 


1920 


: 28 Mai 


ITION 
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LES SUCCÈS DE L'ÉCRAN 
EVE FRANCI 


ORLEANS. — 121 kil. de Pans, 72.096 habitants. 
Gaz, électricité. — Il existe trois établissements cinémato- 
graphiques. ; 

L'Alhambra, boulevard Rocheplatte, 31. 

L'Artistic-Cinéma-Nouveautés, boulevard Alexandre- 
Martin, 67. 


Parisiana-Ciné, rue de Bourgogne, 191. 


PITHIVIERS. — 94 kil. de Paris, 6.556 habitants. 


Gaz. — Il existe un Cinéma à l'Hôtel de la Poste. 
SULLY-SUR-LOIRE. — 158 kil. de Paris, 2.487 
habitants. Electricité. —— Il existe un Cinéma: Le Cinéma 


des Familles, Directeur M. Dupont. 
LE DÉNICHEUR. 
(A suivre.) < 


Joindre un timbre de O fr. 25 pour la réponse à toutes 
les demandes de renseignements. 


Le ‘ Courrier ” à Lille 


Syndicat des Loueurs du Nord et du Pas-de-Calais 


Mme de Saint-Mesmin, présidente d'honneur réunissait le 
lundi 19 avril, dans un dîner amical à l’'Hôel Belle-Vue, 
les membres du Syndicat nouvellement fondé à Lille, des 
loueurs du Nord et du Pas-de-Calais. Les loueurs de Lille 
qui tous ont adhéré au Syndicat, avaient tenu à répondre à 
ce charmant appel. 

Au dessert Mme de Saint-Mesmin associa à cette fête intis 
me la mémoire de son regretté mari. L’actif président M. Be- 
lière dans quelques mots remplis d’à-propos remercia la pré- 
sidente d'honneur d’avoir eu la délicate pensée de réunir 
le Syndicat. Il parla de la nécessité de grouper les forces 
communes pour le bien de la corporation et du besoin de se 
tenir étroitement unis pour réprimer les abus et les manœur 
vres frauduleuses trop souvent employées et que nous devons 
malheureusement déplorer dans notre région, 

M. Auvertinñ, correspondant du Courrier à Lille constate 
avec plaisir le caractère essentiellement amical du Syndicat 
et en félicite ses membres. Il en augure le plus grand bien 
pour le relèvement. de l'industrie cinématographique et la 
répression des abus. Il lève son verre à la prospérité du Syn= 
dicat et l’assure qu’il trouvera toujours le Courrier au postes 
vieux combattant heureux de pouvoir participer avec lui à 
la régénération du mouvement cinématographique dans n0$ 
régions si éprouvées. 

La plus franche cordialité ne cessa de régner et l’on s® 
quitta en formant le souhait que semblable réunion se renous 
velle bientôt. 


B. AUVERTIN. 


Le ‘“ Courrier ” à Lyon 


Mon pseudonyme Saint Jean Bouche d'Or m'a permis de 
constater qu’il n’était pas toujours facile de dire la: vérités. 
même en riant. 

I1 y a quinze jours, rendant compte du Congrès de Lyom 
je me suis attaché à ne rien révéler qui ne soit pas l’exacte 
expression des sentiments qui se sont manifestés dans cette 
grande Assemblée. J'ai presque textuellement reproduit les 
libellés des décisions prises. Dans ce cas, il y a protestation 
de quelques organisateurs qui prétendent que je n'aurais 
pas dû parler d’un... certain état d'esprit. 

Pensez donc, dans mon article j’ai reproduit une ligne 1/2 
du « Progrès » de Lyon qui s’était permis de constater que 
l’Union n’avait pas toujours existée entre gens du : même 
métier. en l’occurrence Directeurs de spectacles. À 

Le Secret de Polichinelle, quoi!! 

Done Saint-Jean Bouche d’Or trahit les intérêts de la Cor= 
poration, ce n’est certainement pas un exploitant. En revan= 
ché le « Progrès » reconnu comme journal anticinématogra” 
phiste reçoit l'argent de presque l'unanimité des Directeur’ 
de spectacles de Lyon qui ont recours à ses colonnes pour 
leur publicité. 

Dans mon dernier « Courrier » j'ai parlé de la fausse 
attitude commerciale adoptée par certains directeurs d'Agen? 
ces de location. Je suis persuadé que les Directeurs de cer” 
taines maisons d'éditions de Paris auront ouvert les yeu* 


NE A NX GLELELECHRHSANN 
LA PLUS IMFORTANTE MAISON CINÉMATOGRAPHIQUE DE L’'AMÉRIQUE DU SUD 
Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 


Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 45-83  1@9 


Succursales : SANTIAGO DE CHILI, Agustinas 728 ; MONTEVIDEO, 18 de Julio 966 


Maisons d'achat : NEW-YORK, 110-112 West 40 th. St. — PARIS, 80, Avenue Gambetta, Tél. : ROQUETTE 54-29 


PHOCÉA-LOCATION 


8, Rue de la Michodière, PARIS 


Téléphone : GUT. 50.97 et 50.98 
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L. AUBERT 


La MAIN 


Tiré de l’œuvre de G. de Maupassant 


Un petit chef-d'œuvre en 2 parties 


et se seront empressés d’enquêter sur les agissements de 
leurs représentants de province, Sur ce point j’ai constaté 
que j'étais en parfaite harmonie avec les membres du Syn- 
dicat des Loueurs du Nord et du Pas-de-Calais qui vient de 
se fonder. J’en suis très heureux. N’empêche que parmi. 
la gente lyonnaise de la location, çà a sel un pavé dans D 
Mare aux Grenouilles. Chacun de dire Qui à bien pu 
écrire pareille absurdité ». Ce n’est D ent pas un 
défenseur de la cinématographie. 

Disons si vous le voulez bien que Saint-Jean Bouche d'Or 
parlera .toujours pour la défense des intérêts généraux de 
la Cinématographie (avec un grand C) tant pis pour les 
brouillons, et tant mieux pour le Courrier qui accepte sa 
copie. 

Je fais des vœux bien sincères pour que le fonctionnement 
rationnel de la Fédération Nationale du spectacle apporte 
tous les résultats qu’on peut en espérer. Je souhaite aussi 
que le métier de Directeur d’Agence de location soit appré- 
cié à sa juste valeur. Il faut que ceux qui sont chargés d’aider 
nos éditeurs à amortir le prix de leurs pellicules aient une 
idée juste. de leur rôle. Place aux conscients! 

Aubert-Palace. — Get établissement vient de donner, pen- 
dant quinze jours, la Rédemption de Marie-Madeleine (Gau- 
mont). Ce film a très bien supporté avec succès ces deux 
semaines de représentation. Le nouveau Directeur de cet éta- 
blissement est décidé à varier complètement ses programmes: 
il a promis de faire un choix parmi les meilleures bandes 
de toutes les maisons. Attendons-le à l’œuvre. 

Fantasio. — Cet établissement donnait la Cigarette (A. G. 
C.). Signoret fut toujours bien apprécié par le public select 
de cet établissement. 

Majestic donnait cette semaine un beau drame français : 
Etre aimé pour soi-même (Selecta) avec tout un programme 
de choix. Ce furent encore de belles recettes pour lPaimable 
directeur de cet établissement. 


——_—_—_——_—_——— 


Gaité Gambetta. — Ce grand établissement lyonnais fré- 
quenté par de très nombreuses familles doit avoir passé sul 
son écran toute la série des « Jackie » de chez Harry. Cetien 
semaine Jackie femme de lettres eut son succès bc 


Scala-Théâtre. — Un nid de Serpents, de chez Gaumont 
captiva l’attention de toute la salle, 
Tivoli présentait Bessie Barricale dans la Plus Haute No: 
blesse (Phocéa). 


Elysée Cinéma. — Très bon choix du Directeur. Cette 
semaine le Sacrifice Silencieux (Harry) film hors série très 
captivant interprété par la délicieuse Alice Brady. Un très 
beau « Educational » commençait le programme. 


Cinéma Grôlée présentait Avidité, grande scène drama 
tique qui obtint un succès mérité. 

Ciné-Palace. — Le Directeur a le Monopole de. la « Locaz 
tion nationale ». Les spectateurs ont dû absorber la « Secré- 
taire ». Tant pis pour eux!!! 

À citer aussi le Cinéma Moderne qui donnait La FIeWm 
enchantée (Fox-Film), Madame Mel-Kior passait le Serment 
un William Russel de chez Harry, des plus impressionnants: 
Monsieur Goiffon, le sympathique Président des Directeurs 
de Cinémas de Lyon s’est signalé cette semaine en présen- 
tant à sa nombreuse clientèle Rosetta (Harry). 

J’ai été fortement impressionné il y a quelque temps at 
cours d’une conversation avec plusieurs cinématographistes 
opérateurs, Directeurs et loueurs. Au cours d’une petite 
enquête que j’ai commencée, j’ai pu me convaincre que danÿ 
de très nombreux cinémas les programmes n'étaient pas 
traités avec soin. 

La faute n’est pas seulement aux opérateurs et la semaine 
prochaine je m’expliquerai sur les responsabilités dans les: 
quelles se trouvent certains directeurs d'établissements non 
seulement vis-à-vis de leurs opérateurs, mais aussi de leuf 
public qu’ils traitent un peu cavalièrement. 

SAINT-JEAN BOUCHE D'Or. 
QE 


Le Bureau provisoire de la Fédération Nationale nous 


‘adresse le projet de Statuts élaborés par les trois Groupe- 


ments lyonnais: 
STATUTS PROVISOIRES 


ART. 1. — Les organisations Syndicales de Directeurs de 
Spectacles qui adhèrent aux présents statuts déclarent for- 
mer uné Fédération qui a pour titre : Fédération Nationale 
des Directeurs de Spectacles et dont le Siège Social provi- 
soire est à Lyon. 

ART. 2. — La Fédération a pour but de : 

1° Défendre par tous les moyens légaux la situation maté- 
rielle et morale de tous les exploitants du spectacle, 

2° Accroître ces moyens en établissant une solidarité par- 
faite et disciplinée entre toutes les Organisations Syndicales 
similaires existant en France, et en mettant tout en œuvre 


Téléphone 


EMULE 


106, Rue Richelieu, PARIS 


LOUVRE 47-45 
Adresse télég. : ERMOFILMS-PARIS 


LIPSE : 


jé oexrron 


ÎINÉ 


PRÉSENTATION DU 3 MAI 1920 
UN MAGNIFIQUE DRAME LIVRABLE LE 4 JUIN 
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CD ET D 


Le Développement rationnel, les Tirages artistiques, 
les Titres, et tous Travaux cinématographiques, 
sont exécutés parfaitement, rapidement et aux mêmes prix que partout par 


CENÉEDITION 
Laboratoires RENAUD: 86, Rue de Bondy 


:: qui recommande spécialement ses :: 
TIRAGES DE 1‘ POSITIFS 
Toujours amenés à leur Valeur maximum. 

PTIT IIIIILULLLLLILE CELL ECECELELL, COLLE LE ELLE CEE PEER EURE LEE LL 


pour augmenter le nombre des Syndicats professionnels ou 
groupements syndicalistes. 


ADMISSIONS 


Arr. 3. — Seuls seront admis les Syndicats régulièrement 
constitués d’après la loi du 21 mars 1884 sur les Associa- 
tions professionnelles. 

ART. 4 — En demandant leur admission les Syndicats 
devront envoyer deux exemplaires de leurs statuts et indi- 
quer la date et le numéro du dépôt légal à leur Préfecture ou 
à leur Mairie. 

Ils devront également indiquer le nombre de leurs adhé- 
rents ainsi que la date de leurs Assemblées Générales. 

Avant l’admission le Comité fédéral examinera la teneur 


des statuts du Syndicat postulant et jugera s’ils ne sont pas: 


contraires aux principes de la Fédération, 

AnrT. 5. — Tout Syndicat adhérent à la Fédération conserve 
son entière indépendance. Il est complètement autonome en 
ce qui concerne ses intérêts locaux ou particuliers. Il reste 
libre de sa gestion et de son administration et, en général, 
de toutes les décisions qu’il lui conviendrait de prendre dans 
son intérêt ou dans l'intérêt individuel de chacun de ses 
adhérents, saüf en ce qui concerne tout article constitutif de 
la Fédération ou toute décision contraire aux intérêts fédé- 
Taux, 

AnT. 6. — En cas de dissolution de tout Syndicat profes- 
sionnel fédéré, l'avoir de ce Syndicat devra être versé à la 
Caisse Fédérale. Dans un délai de trois ans à dater du jour 
de la dissolution du Syndicat, cet avoir pourra être reversé, 
sous forme de dégrèvement fédéral, à un Syndicat reconstitué 
régulièrement dans les mêmes conditions de localité et de 
dé formation, d’après les principes fédératifs, suivant déci- 
sion du Conseil fédéral. Passé le délai de trois années cet 
avoir restera acquis à la Fédération. 

Le Comité Fédéral pourra allouer à ce Syndicat nouvel- 


lement formé, régulièrement constitué et fédéré, une partie - 


de la dite somme pour servir à la propagande et aux besoins 
administratifs. 

AnmT. 7. — La caisse de la Fédération est alimentée 

1° Par les cotisations versées par les organisations syndi- 
cales adhérentes; 

90 Par un droit d'inscription perçu sur chaque Syndicat 
adhérent. 

AmT. 8. — Les cotisations fédérales sont payées trimes- 
triellement par les organisations syndicales, Elles sont ainsi 
fixées : un franc par mois et par membre syndiqué. 

Un règlement d’ordre intérieur sera établi par le Conseil 
fédéral pour assurer la perception des cotisations syndicales 
et fédérales. 


TARTARIN sur Les ALPES 


avec VILBERT 


En plus des cotisations personnelles à chaque adhérent, 
un droit d'inscription de 25 fr. par Syndicat doit être remis 
ou envoyé en même temps que la demande d’adhésion. 

En cas de non admission d’un Syndicat à la Fédération, ce 
droit d'inscription sera retourné en même temps que l'avis 


de non admission par lettre recommandée. 


Lorsqu'un Syndicat demande à entrer dans la Fédération 
après s’en être retiré, un droit d'inscription est de nouveau 
perçu. 

Arr. 9. — La Fédération Nationale des Directeurs de Spec- 
tacles est administrée par un Comité Fédéral siégeant à Lyon. 

Arr. 10. — Le Comité fédéral est composé de douze mem- 
bres élus par le Congrès annuel statutaire, au scrutin de 
liste. 

Am. 11. — Une commission permanente de contrôle finan- 
cier, de cinq membres, est nommée tous les deux ans par le 
Congrès statutaire. 

Le plus ou moins d'importance des établissements exploi- 
tés par les Directeurs syndiqués ne peut constituer aucun 
droit de prépondérance, en,ce qui concerne le nombre de voix 
à attribuer à chaque délégué. 

Pour la bonne marche syndicale et fédérale, chaque élu 
devra remplir la mission qui lui est confiée avec zèle, dévoue- 
ment, abstraction faite de tout esprit de partialité 
et d’individualisme égoïste. 

Arr. 12. — Le Comité fédéral nomme chaque année son 
bureau ainsi composé : 

Un Secrétaire; 

Un Secrétaire-adjoint; 

Un Trésorier; 

Un Trésorier-adjoint; 

Un Président de séance est nommé d'office, par ordre 
alphabétique, à toutes les séances du Comité, ce Président 
a pour mission de maintenir l’ordre du jour des séances et 
de faire voter les décisions à prendre. 

Arr. 13. — Le Comité fédéral se réunit en séance ordinaire 
une fois par mois et, en cas d'urgence, sur convocation de 
son bureau. 

Tout membre du Comité qui n’assistera pas à trois séances 
consécutives sera signalé à tous les syndiqués fédérés. A la 
cinquième absence il sera considéré comme démissionnaire; 
ce délégué sera prévenu dès sa quatrième absence par lettre 
recommandée. 

Arr. 14. — Les attributions et devoirs du Comité fédéral 
sont : 

1° De veiller à l'exécution des statuts fédéraux et à celle 
des décisions prises au Congrès. 

2° De fixer la date et l’ordre du jour du Congrès; 

3° De veiller aux intérêts moraux et matériels de la cor- 
poration des Exploitants du Spectacle et de prendre toutes 
décisions nécessaires au cas où ses intérêts seraient menacés 
sous n’importe quelle forme. 

4° De travailler à l’abolition de toutes les mesures spé- 
ciales qui frappent l’industrie du Spectacle en vue d’assimi- 
ler totalement cette industrie au régime commun du Code de 
Commerce et de prendre toutes décisions utiles à cet égard. 

5° De provoquer et d'entretenir des relations suivies et 
étroites avec le plus grand nombre d’Exploitants, de propager 
l'esprit d’entente et de discipline syndicale, de favoriser la 
formation de groupements fédérés en leur fournissant tout 
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l'appui moral et financier, ainsi que toutes les instructions 
qui pourraient leur être nécessaires. 


Les votes du Comité fédéral ont lieu par appel nominal et. 


sont inscrits au procès-verbal. 


CONGRES 


ART, 15. — Un Congrès aura lieu tous les ans au mois 
fixé par le Congrès précédent. Le Comité fédéral fixera par 
voie de tirage au sort et pas les villes proposées, celle ou 
aura lieu le Congrès. 

: Le Comité fédéral sera représenté au Congrès par son 
bureau. 


Î 


Les membres de ce Congrès seront désignés au sein de 
chacune des organisations adhérentes. 

ART. 16. — Le nombre des délégués du Congrès est illimité. 
Chaque délégation représentera une voix par vingt membres 
de son Syndicat, sans que ce nombre de voix ne puisse toute- 
fois dépasser sept. 

Tous les Syndicats fédérés doivent être représentés directe- 
ment et non par procuration. 

ART. 17. — Le Congrès devra se réunir extraordinairement 
lorsque les deux tiers des organisations fédérées ïe demande- 
ront, 

Le Comité fédéral pourra également prendre l'initiative 
de la convocation du Congrès. 

ART. 18. — Les Syndicats ou Groupements de Directeurs 
de Spectacles non fédérés pourront envoyer un délégué au 
Congrès. Ils n'auront que voix consultative. 

AnT. 19. Toute proposition à soumettre au Congrès 
devra, pour être portée à l’ordre du jour, être communiquée 
au moins un mois avant la date du Congrès. 

ART. 20. — Un bulletin purement corporatif devra être 
publié et adressé à tous les Syndicats fédérés. Ce bulletin 
tiendra les Syndicats au courant de la marche syndicale et 
fédérale et contiendra tous les renseignements utiles à la 
corporation. 

Arr 21. — Tout adhérent ne peut faire partie que d’un 
seul Syndicat fédéré. 


He EXCLUSIONS 

ART. 22. — Est exclus de la Fédération tout Syndicat qui 
se conduirait de façon à la discréditer ou qui ne se confor- 
merait pas à ses Statuts ou Règlements. 

\ L’exclusion sera prononcée par le Congrès sur la proposi- 
tion du Conseil fédéral, après que le Syndicat incriminé 
aura été appelé à présenter sa défense. 

DEMISSIONS 

AnT. 28, — Tout démission doit être adressée par lettre 
recommandée au Secrétaire fédéral avant le 1 Janvier de 
chaque année, les cotisations étant dues pour l’année entière. 

Toute organisation démissionnaire reste solidaire des actes 
de la Fédération, pour toute décision prise antérieurement 
à la date de sa démission. 

DISPOSITIONS GENERALES 

ART. 24, — Le Comité fédéral pourra, dans les questions 
d'ordre général ne nécessitant pas de discussion en Congrès, 
consulter les Syndicats fédérés par voie de referendum. Les 
réponses seront centralisées au Comité dans un délai fixé 
par lui et il ne sera pas tenu compte des réponses arrivées 
après ce délai. 


ART. 25. — Tout Syndicat fédéré devra envoyer tous les 


mois un bulletin mentionnant : 
Les adhésions nouvelles; 
Les démissions; 
Les radiations; 
Les réintégrations; 
Les mutations, 


FOUCH ER-FILM-LOCATION 


Adr.Télégr. & 
COLORI-FILM D 


AOCŒCRHA'E -- 


31, Boul. Bonne-Nouvelle, PARIS $S are 
EXCEUSEVITÉS -- 


VENTE 


— Loue les Films des meilleures marques ! 
— Programmes forfaitaires les moins chers ! ! 
— Toujours grand choix de bons Films à vendre ! ! ! 


APPAREILS SEMI - PROFESSIONNELS 


La dernière perfection française aux meilleurs prix 


AGENCES EN FRANCE ET A 


L'ÉTRANGER 


AMERICAN FILM C° 


L'INTRÉPIDE CANADIENNE 


CINQUIÈME ÉPISODE 
LE SIGNA HI ID'AILARNIIE 


Longueur approximative 700 mètres - 2 Affiches - Photos 


DISISSIISSIS SSII IIS SSISIIIIE 


CHRISTIE COMEDIE 


La BONNE SURPRIS 


COMIQUE 


Longueur approximatiye 305 mètres — 1 Affiche 


DLSSIIIIIISI IIS IS ISIIIIIIS 


L'INTRUSI 


COMÉDIE SENTIMENTALE en 5 Actes 
INTERPRÉTÉE PAR 


Miss ANN MURDOCK #4 


Longueur approximative 1.475 m. — 2 Affiches — Photos 


Les Fins seront présentés k JEUDI 29 AVRIL, à 40 0. du matin, au CINÉ MAX LINDER, 24, br POÏSsOanière 


CPP EEE LE LLC LEE LL LL 
EN LOCATION : 
ÆHOCaTION INÉMATOGRAPHES HARRY da 


RÉGION DU MIDI RÉGION DU CENTRE RÉGION DU SUD-OUEST 
4, Cours Saint-Louis 8, rue de la Charité 20, rue du Palais-Gallien 


RÉGION DU NORD 
23, Grande-Place 


MARSEILLE LYON BORDEAUX LILLE 
BELGIQUE ALSACE-LORRAINE SUISSE 
97, rue des Plantes | 45, rue du Vieux-Marché-aux-Vins 4, place Longemalle 
BRUXELLES STRASBOURG GENÈVE 
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Ce bulletin devra être envoyé, même s’il ne doit contenir 
que la mention : NEANT. 

ART. 26. Toute contestation pouvant survenir entre Syn- 
dicats fédérés devra être soumise à l’arbitrage obligatoire 
du Comité fédéral. 

ART. 27. Aucun syndiqué n’est censé ignorer les déci- 
sions, règlements et statuts syndicaux et fédéraux. 


Les Croix de malte 


Au début de cette étude qui a pour objet de faire con- 
naître quelques aperçus intéressants sur les divers organes 
d’un projecteur, pénétrons au cœur même de l’appareil et 
étudions la croix de Malte et son doigt ou ergot d’entraîne- 
ment. 

La croix de Malte a pour mission de transformer le mou- 
vement rotatif continu de l’ergot moteur, en un mouvement 
rotatif intermittent, rendu nécessaire par le principe même 
du cinématographe. 

Les qualités de l’appareil dépendront du rapport qui aura 
été choisi entre le diamètre de la croix de Malte et le dia- 
mètre du cercle décrit par l’ergot moteur. En d’autres termes: 
la croix de Malte, à chacun de ses mouvements, doit accom- 
plir nécessairement une rotation de 90 degrés: selon que 
cette rotation sera commandée par une rotation égale ou 
inférieure de l’ergot moteur, les qualités du projecteur seront 
d'ordre différent. Examinons deux cas types. 

1° Le diamètre des deux pièces est égal, la croix et l’ergot 
tournent chacune de 90°. 

2° Le diamètre de l’ergot (du cercle qu'il décrit) est 
double du diamètre de la croix, en sorte que l’ergot, pour 
provoquer un déplacement de 90° de la croix ne tournera 
lui-même que de 45°. 

Premier cas. 


A 
A 
Si 


Examinons le dessin schématique ci-contre. L'ergot mo- 
teur, en arrivant en À, pénètre perpendiculairement dans la 
rainure de la croix; le déplacement angulaire de celle-ci est 
nul au début et demeure faible de À en B, pendant que 
l’ergot moteur a tourné de 30°; pour une même rotation, de 
B en C, la vitesse angulaire de la croix s’accentue, elle 


ou susceptibles de leur offrir leurs services. 


diminue ensuite de C en D. A ce dernier point, elle est rede- 
venue nulle. 

Conséquence mécanique. — L'ergot moteur entre en 
contact avec la tranche de la rainure de croix de Malte sans 
choc; le rouleau d'entraînement qui est en liaison rigide avec 
la croix démarre lentement, ses dents viennent se poser douce- 
ment sur la tranche inférieure des perforations du film; là 
encore, le choc est supprimé. L'appareil est donc silencieux 
et 1l traite le film avec douceur. 

Conséquence optique. — L’obturateur doit, pour éviter 
le filage posséder un secteur d’obturation de plus de 90°. 
On équilibrera les périodes d'ombre et de lumière à l’aide 
d’un autre secteur plein de dimensions correspondantes, l’ap- 
pareil ne sera donc pas des plus lumineux et, d’autre part, le 
scintillement ne sera supprimé que lorjque le projecteur 
tournera à très grande vitesse, 

Deuxième cas 


Divisons l’arc A. B. C. D. en trois parties égales corres- 
pondant chacune à une rotation de 15 degrés de l’ergot 
moteur, nous voyons que la vitesse angulaire de la croix de 
Malte par l’ergot se fait, si je puis dire, obliquement. 

Conséquence mécanique. — Il y a choc assez brusque de 
l’ergot sur la croix de Malte qui, dès le début, est entraîné 
à grande vitesse. Les dents du rouleau d’entraînement vien- 
nent également frapper avec assez de force sur les perfo- 
rations. L'appareil fait du bruit et il fatigue le film. 

L'ergot abandonne la croix au moment où celle-ci est 
encore en pleine vitesse, la croix viendra donc heurter le frein 
avec force, il y aura nouveau choc et nouveau bruit. 

Pour immobiliser le film, à la fin du mouvement, il sera 
nécessaire d'absorber, par freinage, l’assez grande force vive 
qu’il possède encore; dans ce but, il faudra donner une 
valeur plus grande à la pression exercée sur le film, par le 
cadre et par les patins, mais cette pression se maintient cons- 
tamment et l'effort à exercer par l’ergot moteur pour vaincre 
l’inertie de l’ensemble, au moment du démarrage, se trouvera 
augmenté. On sait que la valeur de cet effort est donnée par 
la formule F = 1/2mv?, dans laquelle m représente la 


QD hd) 
SYNDICAT DES OPÉRATEURS DE PRISE DE VUES CINÉMATOGRAPHIQUES 
SYNDICAT PROFESSIONNEL INDÉPENDANT 
Inscrit au Répertoire de la Préfecture de la Seine sous le numéro matricule 3331 (Loi du 21 Mars 1884) 
MM. les Employeurs, Directeurs et Metteurs en scène recherchant un Opérateur de prise de vues sont 
priés d’adresser par correspondance leurs offres d'emploi au secrétaire du Syndicat, M. RIN GEL, 2, rue 
Legemptel à Vincennes, qui leur soumettra, par retour du courrier, la liste des Opérateurs dispuaibles 


Le Président 


= AE WAR 
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UNION-ÉCLAIRI 


masse (poids de la croix, du rouleau d’entraînement, de la 
portion de film à entraîner, le tout augmenté de la pression 
du cadre et des patins) et v la vitesse. 

Dans le premier cas étudié ci-dessus, où la vitesse, au 
démarrage, est très réduite, on peut, en quelque sorte, négli- 
ger l'élément masse et adopter une grande croix de Malte. 

Dans le cas présent, au contraire, la vitesse, dès le début, 
est grande et pour réduire l'effort F, et par suite l’impor- 
tance du choc, il y aura:intérêt à diminuer la masse; on fera 
donc une croix petite et légère, un rouleau d’entraînement 
également très léger. 

Conséquence optique. — L'’escamotage du film s’effec- 
tuant très rapidement, le secteur d’obturation est très réduit; 
avec un appareil de ce genre on pourrait avoir un obturateur 
à huit secteurs qui permettrait d’équilibrer les périodes 
d'ombre et de lumière dans des conditions telles que, même 
à vitesse très réduite, le scintillement ne se produirait pas. 

Les types étudiés ie ne sont pas adoptés, en cons- 


truction, on se rapproche seulement le plus possible de l’un 
ou de l’autre. D'une manière générale, les appareils qui 5€ 
rattachent à la première combinaison se, distinguent par leur M 
souplesse et leur rendement mécaniques, ceux qui se rappro- 
chent de la deuxième formule se remarquent par leur sou- 
plesse et leur rendement lumineux. 

La construction française a généralement adopté le type 
2/3 dans lequel le mouvement de 90° de la croix de Malte 
est commandé par une rotation de 60 degrés de l’ergot. Cette 
combinaison permet d'adopter un obturateur à six secteurs 
qui donne un rendement et une souplesse, lumineuse très 
appréciable dont la rançon se trouve dans les inconvénients 
mécaniques que J'ai signalés. 

Nota. — Dans les établissements qui passent un long 
métrage et où l’on doit tourner à grande vitesse, on peut, 
notamment pour les bandes sombres, remplacer, dans l'ap- 
pareil ordinaire, l’obturateur à 6 secteurs par un autre qui 
ne comprendra que 4 secteurs. Il n’est pas possible d'en 
donner un modèle type car le système optique change les 
données du problème dans chaque cas; mais il est facile de 
procéder par -tâtonnement. On peut ainsi avoir un secteur 
d'obturation de 75°, un équilibreur de même valeur, ce qui 
laissera 210 degrés d'utilisation lumineuse. Cela n’aura qu'un 
très léger inconvénient quand la vitesse de déroulement sera 
suffisante. Pour cette adaptation, il appartient aux opérateurs 
d'employer le système D. Qu'ils essayent, je recevrai avec 
reconnaissance le résultat de leurs-essais. Ainsi la pratique 
viendra seconder la théorie. 

RENÉ GUILBERT. 
Ed 


Au Comité du Pétrole 


Le Comité Général du Pétrole s’est réuni le 31 mars et 
a procédé à l'examen de la répercussion sur les prix de revient 
et les prix de vente à la consommation de la hausse du pétrole 
brut aux pays producteurs, et surtout de la tension consi- 
dérable des changes. De ce dernier chef est résultée en mars 
une augmentation de plus de 8 0/0 sur les cours moyens de 
février. 

Le Comité Général du Pétrole a décidé une augmentation 
de 20 francs par hectolitre pour l'essence « Poids lourds » 
et de 30 francs par hectolitre pour l'essence « Tourisme ». 
En ce qui concerne le pétrole la hausse a pu être heureuse- M 
ment atténuée grâce aux efforts réalisés pour acheter en 
Russie une part importante de notre pétrole lampant; la ma- 
joration pour le pétrole a été fixée à 10 francs par hectolitre. 

Les nouveaux prix entrent en vigueur le 1* avril. 


AMIS LECTEURS, 


Si vous posez, par lettre, une question at 
« COURRIER », joignez un timbre à 0.25. 


 PYGMALION ” 


NOUVEAU PETIT MOTEUR. — COURANT UNIVERSEL 
Marchant indifféremment sur continu ou alternatif. — Flasques alu- 
minium,. — Roulements à billes. Simple, robuste et de construction soignée. 


E. GALIMENT 
24, Rue de Trévise, PARIS-S: 


TÉL. : BÉRGÈRE 38-36 


Le Matériel AUBERT 


A re 


Fabrication renforcée 
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AVIS 

Nos lecteurs sont instamment priés, lorsqu'ils 
nous écrivent une lettre nécessitant une réponse ou 
une transmission de vouloir bien joindre un timbre 
à 0.25. Nous les avisons, en même temps, que nous ne 
faisons aucun envoi contre remboursement et que 
toutes les commandes d'abonnement, de volumes où 
de publicité doivent être accompagnés de leur 
montant. Il nous est matériellement impossible, au 
‘taux actuel des marchandises, de procéder 
autrement. 

CHANGEMENTS D’ADRESSE 


Tous les changements d'adresse doivent être 


accompagnés de 
Q-fr. 75 


en timbres pour frais de réimpression de nouvelles 
bandes. 


Un Concours Original du « Merle Blanc». 
Quel est l'homme le plus « rasoir » de France? Tel est 
le titre du concours que le Merle Blanc vient d'ouvrir cette 
‘semaine entre ses lecteurs. h 
La première liste des dix personnalités choisies par notre 


impitoyable confrère satirique paraît sous le titre: La série : 


des rasoirs ébréchés. 
Je 
Le Cinéma à l'École. 

Une Commission d'experts va commencer dans les écoles 
de Londres une enquête aux fins de rechercher la valeur que 
le film peut avoir pour l'instruction. Cette enquête sera com- 
plétée par des expériences auxquel'es procédera le labora- 
toire psychologique de l’Université de Londres. 


Ces dernières expériences s’efforceront d’étab:ir l'impor- 


tance et la valeur des impressions enregistrées par les enfants, 
de rechercher dans” quels domaines et de quelle facon le 
Cinéma peut être le plus utile. 

On fera ensuite des essais de lecons entières données au 
moyen du Cinéma pour essayer de trouver la meilleure mé- 
thode d'enseignement. , . 

LS 
Le Cinéma éducateur. 


Des séances de vulgarisation par le Cinéma pour les 
enfants des écoles ont été faites récemment à Bordeaux. 

À chacune d'elles, M. Gouverner, industriel, conseiller 
municipal, fait une causerie sur ( la houille blanche », sujet 
des plus intéressants d'actualité. 

Puis passent sur l'écran les films suivants: la houille blan- 
che: le haut fourneau; l'acier (procédés Martin et Besse- 
mer); floraisons et fructifications; visite au mont Saint- 
Michel. Lt 

Cés intéressantes séances remportent, ‘est-il besoin de le 
dire, un légitime succès, et sont très suivies de la population 
bordelaise, 


La véritable bistoire de Li-Hané ke Cruel: 

Le gros film de l’année et à la réalisation duquel travaillé 
avec acharnement le parfait metteur en scène Violet. Nous 
avons vu quelques décors chinois reconstitués avec un goül\ 
et un souci dignes d’éloges. Le scénario, dû à un maître e 
la littérature, laissera loin derrrière lui tout ce qui s’est faibi 
jusqu'ici. Ne prononçons aucun éloge d'avance, mais faisons 
le plus large crédit à la jeune marque « Lucifer » et aus 
Etablissements L. Aubert, les heureux concessionnaires. 
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La Société des Films Hervil. | 
La Société des Films Hervil, constituée avec le concouls 
des Etablissements L. Aubert (au capital de 2 millions de. 
francs), a pour objet la création, la fabrication et l’explo” 
tation de films cinématographiques et spécialement de ceu 
dont M. Dezerville, dit Hervil, est ou sera le producteur. LA 
fabrication, l'achat, la production de films cinématogrm 
phiques, etc. | 
Le siège est à Paris, 124, avenue de la République. Le 
capital est fixé à 500.000 francs en actions de 500 franci 
toutes à souscrire en numéraïre. Le premier conseil est con! 
posé ainsi: Les Etablissements Aubert, à Paris, 124, aventé 
de la République; MM. Peau (Joseph), propriétaire, 4 
Paris, 89 bis, avenue des Ternes; Palmiéri (Max), induÿ 
triel, à Paris, 13, boulevard Haussmann; Richard (Alfred): 
administrateur de Sociétés, à Paris, 22, rue de Tocquevillei 
Porcher (Gaston , pharmacien, à Paris, 75, rue Ordeneñ 
Barré (Henri), industriel, à Paris, 3, rue Mesnil; Merca® 
ton (Louis), industriel, à Paris, 6, rue de la Paix. 


Les nouveaux bureaux de location de Ja 
Se Fox Film”. À : 

En raison de l'extension prise par ces affaires, le Servicôs 
de Location de la « Fox-Film » étant trop à l'étroit dans 
ces locaux du Bou'eva:d des Italiens, vient de s'installer plu 
ccnfortablement 21, rue Fontaine, Paris-9°. 

MM. les Directeurs sont priés de vouloir bien s’adress 
là à partir du vendredi 30 avril. Les autres services générau 
de la « Fox-Film » restent 24, Boulevard des Italie 
(1, rue Taitbout . 


a 


Je 
Auteurs de scemarii, si vous voulez vous 
faire jouer. 

La Société de productions cinématographiques « L. Mort 
et P. Régnier » met à l’écran tous genres de pièces, dramé® 
et comédies. | 

Envoyer manuscrits à examiner à M. Courau, correspos 


dant de la Société, 32, rue des Vignes, Paris (16°). 


AMIS LECTEURS, L 
Si vous posez, par lettre, une question ai 


« COURRIER », joignez un timbre à 0.25. 


Cinéma Sd le dire 


Société Anonyme au Capital de UN MILLION DE FRANCS 


Usine et Théâtres : 7, rue des Réservoirs, JOINVILLE- LE- PONT Gin) 


Téléphone : ROQUETTE 42- o 


THÉATRES DE PRISE DE VUES 


Installation électrique perfectionnée 
1.500 Ampères 
Décors et ameublements 
Location à la journée et au mois : 
Deux Théâtres disponibles, 


a PO ER CD The orne 


= — USINE — 


comprenant tous les perfectionnements Modernes se 
pour les tirages, virages, teintages et tous les "| 
travaux cinématographiques et photographiques. + 


Pour tous renseignements s’adresser ou écrire au Directeu é als 
r général : 


Cinéma Studio de Joinville 


7, Rue des Réservoirs, à JOIN VILLE-LE-PONT Se 
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Le Sans des Immortelles. 

En raison du très grand nombre de locations déjà inscrites 
pour Le Sang des Immortelles, Film-Etoile- prie les exploi- 
tants de bien vouloir retenir le film au moins deux mois à 
l’avance. 

Ce magnifique résultat confirme et justifie les prévisions de 
l'immense succès que nous avions annoncé à nos lecteurs lors 
dé la présentation de ce très beau film à la salle Marivaux. 

S md 
Syndicat des Loueurs du Sud-Ouest, 

Décidément, dans la Corporation une grande activité se 
manifeste: voici maintenant les Loueurs de Bordeaux qui se 
syndiquent et, ma foi, leur initiative paraît intéressante, si 
l'on en juge par la résolution adoptée." Ÿ 

« Considérant que dans la Région du Sud-Ouest, notre 
industrie n’a pas jusqu'à présent atteint le développement 
attendu et mérité par ses continuels progrès et la perfection 
obtenue à ce jour, décident de se grouper dans le but de 
défendre leurs intérêts communs et de coordonner leurs efforts 
pour favoriser l’essor de l’industrie cinématographique dans 
la Région, 

« Désignent une Commission provisoire composée de 
MM. Encointre (Pathé), Blomme (Gaumont), Damestoy 
(Phocéa), Rouhier (Fox), Leclère (Harry), chargée d’éla- 
borer les statuts du Syndicat et d'envisager les moyens à 
employer pour réaliser le but de propagande cherché. » 

Ceci mérite l'attention des cinématographistes, car le nou- 
veau groupement, rompant. avec la tradition ne se pose pas 
en adversaire des exploitants, mais au contraire a l'intention 
de travailler en accord avec eux, et tout en sauvegardant ses 
intérêts particuliers, contribuera avêc l’aide de toutes les 
bonnes volontés aux progrès du Cinéma dans la Région. 

Le Syndicat a également l'intention de s'occuper de la 
question si délicate des opérateurs et de l'entraide mutuelle 
du personnel cinématographique. 

Voilà du bon travail en perspective, et nous sommes per- 
suadés que le nouveau Syndicat mènera sa tâche à bien, tous 
ses membres sont actifs, dévoués à la cause cinématogra- 


phique, et ont fait leur preuve. 
| Pour la Commission: 


A. LECLÈRE. 
Le 
Association Professionnelle de la Presse 
Cinématoéraphique. 


L'Assemblée générale de l'Association de la Presse Ciné- 
matographique a eu lieu samedi dernier 17 avril 1920. 

Etaient présents: MM. Coissac, Dureau, Lordier, Biard, 
Bonamy, Bruneaud, De Buysieulx, Coutant, Croze, Guil- 
laume Danvers, Druhot, Fouquet, René Guilbert, Pierre 
Houry, Lehmann, Millo, H. Monnieïi, Pelletier, Queroul, 
Léon Sazie, Ventujol, Mme et M. Verhylle, Mme Wague, 
M. Ulysse. É 

S'étaient excusés: MM. Simonot, Vuillermoz. 

On procède aussitôt à l'élection des membres du Comité. 

Les deux tours de scrutin donnèrent les résultats suivants: 

MM. Coissac, Coutant, Croze, Dureau, Druhot, Houry, 
Fouquet, Lafragette, Le Fraper, Lehmann, Queroul, Léon 
Sazie; Verhylle, Vuillermoz, Mme Wague. 


Les membres de l'Association se réunirent aussitôt en 
Assemblée générale extraordinaire à l'effet de notiñer les 
modifications aux statuts qui avaient été apportées à la der- 
nière séance du Comité. 

La ratification de ces modifications a lieu à l'unanimité 
des membres présents. 

La cotisation pour l’année 1920 est fixée à 20 francs et 
le droit d'entrée pour les nouveaux membres sera de 20 
francs. _ Le Secrétaire: E.-L. FOUQUET. 

se 
On tourne... à la Mutualité. 

Il y a quelque chose de changé dans les présentations de 
la Mutualité. Les cartes sont exigées à la porte et beaucoup 
de personnes ne pouvant montrer patte blanche se sont vues 
contraintes devant la consigne inflexible, de. tourner les 
talons. . 

On tourne... à la Mutualité! 

Lu 
Une Victoire pour le Film Français. 

Le succès remporté par Le Sang des Immortelles lors de 
la présentation à Marivaux, faisait augurer une belle car- 
rière pour le film de M. André Legrand. 

Nous apprenons que cette belle œuvre de l’art cinégra- 
phique français, après avoir été achetée un très gros prix 
pour les Etats-Unis, vient également d’être vendue pour une 
somme très importante à l’Angleterre, 

Les beaux films s'imposent dans tous les pays. 

ps 
Jean Richepin au Cinéma. 

Le Cinéma gagne peu à peu ses lettres de noblesse. Un de 
nos plus illustres immortels qui avait déjà écrit pour lui 
Mères Françaises, dont notre grande Sarah fut la sublime 
interprète, travaille en ce moment avec M. Mercanton à 
l’adaptation cinégraphique de son roman Miarka, la fille à 


l'Ours. Parmi les interprètes, nous sommes heureux de pou- 


voir citer Réjane, Desdemona Mazza, Ivor Novello et... 
Jean Richepin lui-même qui, se souvenant d’avoir Joué sur 
la scène de la Porte-Saint-Martin, interprétera le rôle épiso- 
dique du maire. 

La concession exclusive de ce film a été acquise par 
Roval-Film. Nul doute que Miarka, la fille à l’Ours, n€ 
connaisse le même succès que l’Appel du Sang et l’ Ami 
Fritz, les deux récents chefs-d'œuvre édités également pa 
Roval-Film. 

Je 
Mise au point. 
Le gendarme Feuillade, à qui le Président de la Répu” 


‘blique a remis hier, en la caserne des Célestins, une médaille 


d'honneur pour la belle conduite dans l'affaire des Aubrais 
n’a rien de commun avec le spirituel auteur-metteur en scène 


des Etablissements Gaumont. 


a — 

Le professeur Wall qui présente actuellement au Nour 
veau-Cirque de nombreux alligators er liberté n’a de com 
mun que le nom avec l'aimable Directeur de l’Union-Eclaï 
encore que des personnes mal intentionnées aient cru recon* 
naître dans ses pensionnaires aux dents longues quelques per” 
sonnalités marquantes de l'exploitation parisienne. 


Le mercredi 
28 Avril 
UNION-ECLAIR 


présentera 


DES LUEURS 
DANS LA NUIT 


Puissant Drame 
en 5 parties 


interprété par 


Monroë Salisbury 
1.40O0O mètres 
Atfiiche-Photo-Notice 


Transatlantic-Film 


VERS TÉNES 


Beau plein air algérien 


18582 mètres 


: L'ÉCLAIR- JOURNAL 


Le plus intéressant 


des reportages lumineux 


ECLAIR - 3 studios modèles - Epinay-s/Seine 
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LE COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


Chambre Syndicale Française de la Ciné- 
matographie. 
21, rue de l'Entrepôt, Paris. 

L'entrée de la salle de présentations des nouveautés est 
exclusivement réservée à MM. les Directeurs d'exploitations 
cinématographiques. 

La salle est réservée d’une ne oe à la vision des 
films et tout autre commerce quel qu’il soit, y est interdit. 

La Chambre Syndicale Française de la Cinématographie, 
21, rue de l’Entrepôt, informe MM. les Directeurs, proprié- 
taires de Cinémas, qu’afin d'éviter l'accès aux présentations 
‘des nouveautés, aux personnes étrangères, un contrôle rigou- 
reux sera fait à partir dé lundi prochain. 

Nous prions MM. les Directeurs de bien vouloir nous 

aider dans cette tâche et de bein vouloir présenter leur carte 
au éontrôleur-de la° salle de présentation, afin de lui faciliter 
$on travail. 
‘! MM. les Directeurs n'ayant pas de carte sont priés de 
-bien vouloir s'adresser à la Chambre Syndicale tous les jours 
‘non fériés de 9 h. 1/2 à midi et de 2 heures à 7 heures 
(Téléphone: Nord 63-54), qui leur délivrera sur Jüstifi- 
Cation, une carte de présentation. 

La Chambre Syndicale de la Ca prie 
MM. les Directeurs de bien vouloir lui signaler les infrac- 
tions qui pourraient se produire. 

Petites Nouvelles. 

Le Syndicat des Musiciens a présenté cette semaine aux 
directeurs dé Cinémas, une demande d’augmentation nou- 
‘velle. justifiée, assurent-ils, par la hausse croissante du prix 
de la vie. Nos äïtistes réclament trois francs de plus par 
jour. Le Président du Syndicat des Directeurs a déclaré 
qu’il accepterait une majoration de 1 franc par service, mais 
qu'il laissait ses “collègues libres de leur action. 


Le Bureau de la République soviétiste fédérale russe, 
ayant un siège à New-York, organise une « Société d’aide 
technique aux soviets russes », afin d’aider aux travaux de 
reconstruction de l’ancien Empire des tsars. 

Parmi les spécialistes, on réclame surtout des experts en 
cinéma, Les soviets désirent l’utiliser comme puissant moyen 
d'instruction. -  ’ 

Avis aux amateurs! 


MM. les Actionnaires de la Société Anonyme, dite So- 
ciété Française des. Théâtres électriques, sont iriformés que 
le dividende revenant aux actionnaires pour l'exercice 1919 
et dont la-distribution a été décidée par une Assemblée 
générale des actionnaires tenue à la date du 16 mars 1920, 
sera payable à à partir du 15 avril 1920, à la Banque Blocq 


Frères,et Fils, 16,.rue Vivienne, contre remise du coupon 


n° 8. 


On! nous apprend que M. Anatole France a approuvé 
le « découpage.» qu” ’avait fait de son Lys Rouge M. Mau- 
rice dé Marsan. 

C'eët-M--Maudru qui dirige la réalisation du film. Ses 
interprètes sont Mlles Suzanne Delvé (Thérèse) et Chris- 
(tiane Vernon (Viviane ; MM. ou Dax ne De- 
pa QE {Robert).. - 


Un certain nombre de collègues du Nord et du Pas-de 
Calais, parmi lesquels nos vieux camarades Leleu et Del 
natte, étaient ces Jours-ci à Paris. 

Nous les saluons à leur passage. 


On nous informe que le chansonnier Saint-Granier V 


tourner Bon Vent et Bon Film. 
Bonne chance! 


Après le livre, l'écran. Il paraît que Tartarin, l'œuvie 
immortelle de Daudet, sera tournée prochainement, sous la 
. direction artistique de M. Vorins. 


| é 6 | 

Les temps sont durs et Carpentier qui va interpréter le 
principal rôle d’un film anglais, dont le scénario a été spé 
cialement écrit pour lui, ne touchera que le modeste cachelk 


de 240.000 francs. 


MM. Liabel et Legrand travaillent activement sur la Côte 


d'Azur, à la réalisation de deux grands films: Les Fleurs 
sur la mer et l’Ile sans amour. 


La brillante actrice italienne Lyda Borelli quitte, paraît-il 
définitivement l'écran; elle a fait un très brillant mariagé 


qui lui a donné, en plus de la richesse, le titre de comtesst 


Et ce n’est pas un film. 


Londres et la banlieue londonienne possèdent environ 400 


le pays de Galles, 200 salles; l’Ecosst 


salles de cinéma: 


400 et l'Irlande 120 environ. 


Ce n’est pas Fannie Ward ni Anna Pavlowa, qui tourne 
ront le principal rôle féminin de l’Agonie des Aigles, de 


Georges d’Esparbès, que va prochainement filmer M. D: 
Deschamps. 
On parle beaucoup de Rita Jolivet. Attendons! 


On dit que M. Sandberg, qui préside déjà aux destinées 
de nombreuses salles de ‘cinéma et de théâtre, songerait à la 
direction de l’Ambigu que MM. Hertz et Coquelin von 


abandonner. 
Mais on dit tant de choses! 


On dit également que Miarka, la fille à l’ourse, de Jean 


Richepin, connafîtrait bientôt l'adaptation cinématographiquem 


avec Desdemona Mazza dans le rôle de la bohémienne €! 
Réjane dans celui de la mère. 


Mme Vve Détang et Fils ont vendu leur fonds de com 
merce connu sous le nom de Casino du Raincy, sis al 
1, place de la Station, à M. € 


Raincy (Seine-et-Oise) , 
Mme Maurice Stempé. 


M. Bléré a vendu à M. Franckel les droits dans fond5 


de Cinéma, 174, avenue d'Italie, Paris. 


Par acte extra-judiciaire en date du 13 avril 1920, ; 


M. et Mme Feuillet ont déclaré protester de la façon la plus 


. formelle contre: 


1° L'insertion faite aux Affiches Parisiennes le 7 avril 
1920, disant qu'une promesse de vente d’un fonds de com’ 
merce de Cinéma, exploité à Paris, 70, rue de Charonne: 
sous le nom de « Ciné-Magic » aurait été faite pal 


Petites Annonces 


| DU COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE 


ont EEE 


Pour se procurer des Gapitaux 

Pour vendre ou acheter un Cinéma 

Pour vendre ou acheter du Matériel neuf 
ou d’occasion it 

Pour engager du Personne 


Pour trouver un Emploi 


Il est indispensable d'employer les PETITES ANNONCES du Courrier Cinématographique 


4 FRANGC 1 ligne de 55 lettres ou signes. 


Remplissez le Bulletin ci-dessous, et adresser-le, accompagné du montant de l'annonce, au 


COURRIER CINÉMATOGRAPHIQUE, 28, Boulevard Saint-Denis, PARIS. 


(Service des Petites Annonces) 


ORDRE D'INSERTION 


RARAPRRRPAR RE 


Veuillez publier dans le Courrier l'annonce ci-dessous : 


Ro CERTAIN 
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Mme Feuillet, demeurant à Paris, 48, avenue du Maine, à 
M. Paul Nolla, demeurant à Paris, 63, rue d'Hauteville, 
lequel, à la suite d'un acte qu’il aurait signifié le 17 décem- 
bre 1919 s’en serait déclaré, sans aucun droit, propriétaire. 

2° Contre une autre insertion parue au même journal, à 
la même date, concernant la vente, par M. Paul Nolla sus- 
nommé, à Mme Vve Parmentier, demeurant à Paris, 12, 
rue Parrot, du fonds de commerce « Her », sis à 
Paris, 70, rue de Charonne. 

Et ce, attendu qué M. et Mme Feuillet n on Jamais signé 
aucune promesse de vente dudit fonds de commerce de 
cinéma, non plus que cédé à M. Nolla, leurs droits à l’ex- 
Disitétion de ce cinéma. 

Les nan en autorisation de bâtir dont le détail suit 
ont été déposées: : 


20° arr. — Rue Bélgrand. 6. — Propriétaire Société 


« Gambetta-Palace ». — Architecte, M. Sauvage, 26, rue 
Vavin. — Cinéma. 

20° arr. — Boulevard de Belleville, 128. — Proprié- 
taires, MM. Bernard, Thomsen et Berrens. — Architectes, 
MM. Delafont et Langenois, 82, rue de Maubeuge. Cr 


néma. 


M. J. de Baroncelli travaille actuellement à l’œuvre: 
Champi-le-T ortu, dont la mise à l’écran constituera un évé- 
‘nement artistique de premier ordre. 


Les Etablissements /. Demaria, 35, rue ‘de Clichy, Paris, 
viennent de réorganiser leur atelier de réparations. À dater 
de ce jour ils peuvent donc entreprendre, dans un délai rai- 
sonnable et dans les meilleures conditions, la réparation de 
tout le matériel cinématographique. 

Ils rappellent à MM. les Directeurs de Cinémas qu'ils 
ont cônstamment en magasin un stock important de Postes 
complets, soit avec l'éclairage électrique, ou l'éclairage oxy- 
acétylénique « Oxydelta ». 


La Société Industrielle Cinématographique, concession- 
naire de la marque « Eclair », 12, rue Gaillon, Paris, rap- 
pelle qu’elle n’a aucun lien financier avec la Société Fran- 
çaise des Films et Cinématographes « Eclair », 24, rue 
Saint-Augustin, Paris. 


M. Kobhler, directeur at Grand Casino Auxerrois, 
Auxerre (Yonne) : 

M. Dupuis, directeur de l’Idéal-Cinéma, Clermont-Fer- 
rand (Puy-de-Dôme) ; 

M. Idoux, directeur du Cinéma Grangier, Dijon (Côte- 
d'Or) ; 

M. Margis, directeur du Cinéma-Théâtre, Issoudun 
(Indre), 


ont vendu leurs établissements. 


La Société des Etablissements Gaumont informe sa clien- 
tèle qu’à la suite d’une juste réclamation de la Compagnie 


Si vous désirez recevoir régulièrement ‘* Le 
Courrier ”, souscrivez un abonnement. 
Pour la France : 45 tr. — Pour l’Etranger : 80 fr. 


eee. 


d'Assurances Populaires, Société au capital de quatre mil 
lions, dont le siège est à Paris, rue de Provence, n° 60, elle 
a dû modifier le film La Chimère et substituer dans ce film 
les mots « Rente démocratique » à ceux « Assurances popui 
laires » qui y figuraient. 

Nous relevons la déclaration de faillite de la « Société 
Française des Films et Cinématographes Eclair ». La disp& 
rition de cette vaillante Société qui fut au premier rang dés 
maisons d'éditions françaises, sera sensible à tous ceux qui 
s'intéressent à notre industrie nationale. 

La Société « Eclair » dont les deux directeurs, et un® 
grande partie du personnel furent mobilisés au premier jou 
est, elle aussi, une victime de la grande guerre. Au resté 
nous ne doutons pas que la Société Industrielle Cinémato: 
graphique, depuis deux ans déjà concessionnaire de la marquê 
« Eclair » ne soit parfaitement de taille à reprendre les tra 
ditions de labeur artistique qui assurèrent autrefois à cette 
firme d’incontestables succès. 

Les deux Sociétés n’ont d’ailleurs aucun lien financiél 
commun. 


Nous apprenons qu’ un nouveau groupe vient de se cons 
tituer, dont le premier objet sera la construction et l’exploï 
tation d’un grand Cinéma: le Gambetta-Palace. 

Cet établissement, situé 6, rue Belgrand et rue du Chef 
(place Gambetta), sera, dit-on, l’un des plus beaux et des 
plus confortables parmi les grands Cinémas de quartier. 


M. Alfred Richard est l’administrateur-délégué de la 


Sécurité pour les Spectaleurs. 
Tranquiltité pour les Directeurs. 


PLUS D'INCENDIE 


et surtout 


PLUS DE PANIQUE 


dans les CINÉMAS 
Appareil Henri AILLAN, Breveté S. G. D. 6. 


(France et Étrandger) 


Se place sur tous les Appareils de Projection 


sans avoir à les modifier 
NOTICE SUR DEMANDE 


CLLLLELLLLLLLLLLLL ELLE 
Agent Commercial 


G. LEN FA N 5, tue St-Jacques, Marseille 


TÉLÉPHONE 61-50 


Le ———  _—_—_ _—  ——— —  — 


Le dernier gros Succès du Film d'Art 
et du Film Français 


DElAce & D UANTAL PRESENTENT 


| FANNIE WARD | 


{ {) SIGNORET. Dj _REXMAC DOUGALL 


LONE STAR 


Jcénario de H1. KISTEMAECKERS 
Mise en Scène de | de BARONCELLI 


LOCATION VENTE 
pour France, Belgique et Suisse ur loue Autres pays 
AGENCE GÉNÉRALE CINÉMATOGRAPHIQUE Etablissements DELAC, VANDAL & Cie 


16, Rue Grange-Batelière — PARIS 11, Boulebard des Italiens -- PARIS 


L'AGENCE GENERALE CNEMATOGRAPHIQUE 


PRÉSENTE 


à. PASSION 
SLAVE 


COMÉDIE -DRAMATIQUE -nvrenonérée par 
DIRCE MARCELLA 
(AMBROSIO) , 


ETABLISSEMENTS 
DELAC VANDAL & C'° 


a 


PA 


L'AGENCE 
GÉNÉRALE à 
CINÉMATOGRAPHIQUE 
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OLIVÉ TELL 


dans 


LE TRAQUENARD 


Comédie Dramatique en CINQ Parties 


} F 274 
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Société, Et c’est M. Alfred Fourtier qui dirigera le Gam- 
betta-Palace. 


La Société Française de l’Acétylène, 77, avenue de Cli- 
chy, nous prie d'informer MM. les Exploitants qui utilisent 
à lumière oxyacétylénique qu’elle prend dès à présent toutes 
Commandes de comprimés Delta, l’usine qui fabriquait avant 
Suerre ayant repris cette fabrication. 

Ces comprimés, vendus en boîtes de 10 et 60 kilog., 
Seront expédiés directement de son usine de Marseille. 


Sous la dénomination de: Société Générale des Cinémas 
fançais, il vient de se former une Société Anonyme, au 
Capital de 2.000.000 de francs, dont le siège social est à 

sus 11, rue Pillet-Will, ayant pour objet: 

L'exploitation sous toutes ses formes des industries ciné- 
Matographiques, photographiques, phonographiques et autres 
SY rattachant et notamment l’exploitatioin de toutes instal- 
atlons et théâtres, cinématographiques, photographiques et 
Phonographiques. 

achat, la vente, la location de tous immeubles, brevets, 

iCEnces, scénarios, machines, appareils, instruments et acces- 
soirés utilisables dans les industries cinématographiques, pho- 
tographiques et phonographiques. 

L’obtention, l'acquisition et l’exploitation, soit directe, soit 
Par voie d’affermage ou de toute autre manière, de toutes 
Concessions accordées par les Etats, départements, villes, 
Communes, administrations ou tiers, pour toutes entreprises 
et industries indiquées au premier alinéa, la cession desdites 
Concessions. 

La Société pourra en outre s'intéresser par voie de sous- 
Cription ou d’achat d'actions ou de toute autre manière, dans 


à constitution de toutes Sociétés, participations ou syndicats, 


relatifs à des entreprises similaires à la sienne. | 
Enfin, d'une manière générale, la Société pourra faire, 

Soit par elle-même, soit pour le compte de tous tiers, toutes 

opérations industrielles, immobilières, commerciales et finan- 


cières. — (P. A., 20-4-20.) 


MM. les Actionnaires de la Société Anonyme « Les Ciné- 
matographes Harry », tiendront leur Assemblée ordinaire, 
€ 11 mai, 3 heures, rue du Temple, 158" ter, à Paris. — 


(P. À. 16-420) Ë 


MM. les Actionnaires anciens et nouveaux de la Société 
des Exploitations Théâtrales et Cinématographiques, Société 

nonyme au capital de 161.200 francs, siège social à la 
Garenne-Colombes, boulevard de la République, n° 29 bis, 
Sont convoqués en Assemblée générale extraordinaire, pour 
le 26 avril 1920, à 20 heures et demie, boulevard de la 

épublique, n° 27, à la Garenne-Colombes, à l'effet de 
Statuer sur l’ordre du jour suivant: 

Vérification et reconnaissancé de la sincérité de la décla- 
lation de souscription et de versement faite devant M° Moyne, 
Notaire à Paris, le 14 avril 1920, et relative à une augmen- 
lation du capital social. 

onstatation de l'augmentation du capital et de la modi- 
Cation définitive des statuts qui en résulte. — (P. À. -19- 


L'OPÉRATEUR. 


| RpPasseres 
Le VÉRITABLE 
POSTE OXYACÉTYLÉNIQUE 


OXTDELTA 


qui donne la lumière 
la plus puissante 
après l'arc électrique 
PORTE LA MARQUE 
CI-DESSOUS 


TOUS LES EXPLOITANTS soucieux 
d'obtenir en toute sécurité un éclairage 
parfait doivent exiger celle marque sur 
les appareils et refuser les imitations. 
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PLUS DE 5.000 RÉFÉRENCES 


dans le monde entier 


DÉMONSTRATIONS PERMANENTES 


000000000000000000000000000000 000000000000 0000000000000000 


CATALOGUE SUR DEMANDE 
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AGENCES 


LYON : Fourel, 39, quai Gaïlleton. 
BORDEAUX : Lafon, 8, rue des Argentiers. 
BRUXELLES : 26, rue du Poinçon. 


D'autres Agences seront créées prochainement. 


ÉTABLISSEMENTS 


J. DEMARIAÀA 


MATÉRIEL CINÉMATOGRAPHIQUE 


4 35, Rue de Clichy, PARIS ? 
RP RP 
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Les Avant-Premières 


Films Français présentés cette semaine 

Eclipse : Travaux des éléphants dans les forêts de Birma- 
nie. Impéria (2° épisode : La danse du diadème). L. Aubert 
Cowes : ile de Wight. Gaumont : Barrabas, de Louis Feuil- 
lade, dernier épisode. : Justice, L'Etang d'Oreilhan : Mimizan. 
Pathé-Cinéma. Pathé-Revue. Phocéa Biscotin candidat. 
Eclair : Les animaux transparents de la mer. Gentlemen Jack 
el la crise du charbon. L. Sutto : Si Titi était le patron, avec 
Montéhus. 


Les Etablissements Pathé, dont les programmes sont d’une 
infinie variété nous révèlent cette semaine un grande vedette 
américaine, qui avec le film L’Eveil d’une conscience, débute 
la série de films sensationnels interprétés par cette grande 
artiste qu’est Mildred Harris (Mme Charlie Chaplin). 

Le scénario habilement charpenté et d’une rare intensité 
dramatique est interprété par des artistes qui campent leur 
»ersonnage avec une belle autorité. Mildred Harris, tient le 
rôle de Gladys avec tout le charme de sa jeunesse et trouve 
dans cette réalisation l'emploi de ses dons artistiques. 

Nous donnons le scénario dans ses grandes lignes. 

Accompagné de sa fille Gladys, le pasteur Goodwin, rele- 
vant à peine d’une grave maladie, se rendait en Arizona. 
Depuis plusieurs mois, la région était mise en coupe réglée 
par de mystérieux bandits dont le chef était le fameux 
Édwards Ryan, dit « Le Vautour », attiré par l’appât des 
mines d'Or de Catman, où un de ses affiliés, Pedro, s'était 
fait embaucher, tandis qu’un autre, Foster, s'était fait admet- 
tre comme chef-adjoint à la gare de Catman. 

Chaque fin de mois, on transportait sous bonne escorte à 
cette gare le lingot d’or extrait de la mine, et dont la valeur 
était jamais inférieure à 300.000 francs. 

La bande était prête à réaliser le coup, lorsque l’arrivée 
de Gôodwin, envoyé pour remplacer Foster sur lequel, déci- 
dément, la Compagnie-avait recueilli de trop mauvais rensei- 

_gnements, vint déranger son plan. à 

Mais nul obstacle n'existe pour « le Vautour », qui se rend 
à l’arrivée du train, se présente au pasteur .comme le chef 

‘ de gare de Catman et, l'ayant fait monter dans sa voiture, 
le conduit, sous prétexte de lui faire prendre quelque repos, 
au lieu dit « l'Oasis », qui est un des repaires de la bande. 

Très fatigué par le voyage, le pasteur accepte avec recon- 
naissance. Seulement, « le Vautour » est troublé par un obs- 
tacle qu'il n'avait pas prévu : la présence de cette jeune 
fille, si simplement jolie et candide. Et puis, la cordialité 
et la franchise de ces braves gens le gênent. Sa conscience 
ne serait-elle pas tout à fait éteinte? Toutefois, son appel 
se fait bien faiblement sentir car, le lendemain, Edwards 

Fyan, se faisant passer pour le pasteur, arrivait à la gare de 
Catman et recevait du chef de gare l'accueil le plus bien- 
veillant. 

Dès lors, « le Vautour » vit dans un milieu nouveau; ses 
nouvelles fonctions de chef-adjoint et de pasteur occupent 
son esprit. La parole facile, éloquent même, le bandit, par- 


lant de l’enfance malheureuse, sait trouver, en se rappelant - 


sa propre jeunesse, des accents si touchants qu’il conquiert 
non seulement la population bien pensante de la ville, mais 
encore ses plus mauvais sujets. 

Désormais, « le Vautour » goûte des joies nouvelles, les 
joies pures d’une honnête popularité, et ses visites à 
M. Goodwin et à Gladys le troublent étrangement. J1 a cons- 
cience de ce qu’il est devenu: un imposteur, un réprouvé, 
alors que, s’il avait suivi le droit chemin, il aurait pu pré- 
tendre à la main d’une brave fille, à celle de Gladys, par 
exemple, si douce, si dévouée. : 

Mais il est pris dans un engrenage. Un soir arrive l’occa- 
sion qu’attendent depuis un mois les affiliés du « Vautour » 


——— 


et Gladys, au hasard d’une conversation, apprend qu’ils ten- 
teront de dévaliser cette nuit là, la gare de Catman. 

Ne soupçonnant pas qu'Edwards Ryan peut être leur com- 
plice, elle saute à cheval et va l’avertir. L’heure est venue 
€’avouer. « Ils ne font que m’obéir, dit-il d’une voix sourde. 
Je suis leur chef, vous deviez l’apprendre un jour ou l'autre, 
c’était fatal ». 

Mais la présence de cette jeune fille lui donne le courage 
de lutter contre la bande de rapaces qui vient s’abattre sur 
le coffre-fort de la gare. Gladys, à demi évanouie, appuie 
inconsciemment sur le signal d’alarme, et immédiatement 
arrive du secours. 

« Le Vautour », grièvement blessé, cst transporté à « 1’Oa- 
sis », où, grâce aux bons soins de (adys, il guérira phy- 
siquement et moralement. 

Le film ne nous dit pas si sa réhabilitation sera complète, 
ni s’il pourrra un jour devenir digne de l'amour de Gladys, 
Jaissant au spectateur le soin den juger et de conclure lui- 
même. 

La technique du film est très roignée et je suis certain 
de ne pas me tromper en prédisañt à ce film une belle car- 
ILE. " : à 
Houdini, le Maître du Mystère, continue sa carrière avec 
l’avant-dernier épisode : Le Mystère s’éclaircit. 

Renversés par l’explosion, Quentin Locke et Herbert Bacon 
gisaient parmi les décombres. Attirées par le bruit, les deux 
jeunes filles se dirigeaient à tâtons dans le souterrain et 
parvenaient à retirer le jeune ingénieur dont les blessures 
n'étaient que légères. 

Le vieux savant docteur X... arrivait de son côté sur le 
lieu de l'explosion et constatait la mort de Bacon. 

A la vue du cadavre, le savant eut comme une lueur d’in- 
telligence; il sentit s'envoler sa folie et revenir la conscience 
exacte des idées et des choses. Rentré dans son laboratoire, 
il songea qu'il était temps de réparer le mal qu’il avait fait 
sous l’influence pernicieuse du cynique Bacon. Il voit entrer 
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Voulez-vous faire réparer et d'une façon irrépr ochable, 
VOS appareils cinématographiques par des ouvriers cons- 
Crencieux et de la partie? 


Adressez-vous au MÉCANIC-CIN É 
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Dora Dellux, qui, s'étant emparée du carnet où Bacon ins- 
Crivait le journal de sa vie, lui propose de lui céder ce pré- 
Ceux document. 

La lecture des mémoires de Bacon éclaire d’un jour nou- 
Yéau le passé. Le vieux savant apprend que l’aventurier 
l'a toujours trompé en lui présentant Peter Brent comme un 
Chnemi. Mais une joie immense l’envahit en apprenant que 
‘e ses deux enfants qu'il croyait morts dans un naufrage, 
il reste une fille qui n’est autre que Zita. 

Celle-ci vient précisément d’être informée de son origine 
Par Paul Bacon. Elle se rend chez Eva mais, enlevée par les 
10Mmmes de Ja bande, elle est conduite dans la chambre où 
Sst déjà retenu prisonnier Peter Brent. ; 

Quentin Locke, aidé de plusieurs détectives, parvient à 
Se rendre maître d’une partie de la bande, qui est mainte- 
ant priver de son chef, et à délivrer Brent et Zita. 

Le docteur X. mis au courant des, agissemens criminels 
de Bacon, a retrouvé toute sa lucidité. Il met son dévouement 
au service d'Eva et de Locke. Sa fille Zita, enfin retrouvée, 


+ SC jette dans ses bras. 


. Perduadé que l’homme qui se servait de son invention 
était autre que Bacon, le vieux savant assure que dès main- 
tenant l’'automate n’est plus à craindre. 

Et, au même moment, la porte s’ouvrant lentement, donne 
Passage au monstre d'acier. 


Quelle force diabolique l’anime donc maintenant? C’est ce 
que nous révèlera le dernier épisode. 

‘Le galant tailleur, est un comique de la série « Mack Sen- 
nett Comédie ». 

Monsieur Criquet, tailleur pour Dames, a un intérieur pit- 
toresque : des chats, des poissons, des chiens, ét Bébé, son 
fils unique, y grouillent dans un pêle-mêle invraisemblable. 

Le metteur en scène en profite pour nous montrer des ta- 
bleaux irrésistiblement comiques, dont enfants et animaux 
sont les acteurs. « 

Quand CGriquet prend des mesures, il ne mesure pas ses 
compliments, ce qui éveille la susceptibilité des maris ct 
nôtre tailleur trop galant est victime de tribulations indes- 
criptibles et sans nombre, sans doute beaucoup moins 
réjouissantes pour lui que pour le spectateur. 

Pathé-Revue véritable livre vivant nous présente : Docu- 
mentaire Histoire sans parole d’une coupe à champagne. 
Jncorrigibles buveurs de « Magnums » vous connaissez main- 
tenant l’histoire de votre complice. Les beaux parcs Japonais. 
Une série de jolies plaquettes en couleurs prises dans un des 
plus beaux parcs d'agrément de Nagasaki. Comment l'Améri- 
que «a doublé sa puissance navale. Le percement de lIsthme 
de Panama permet aux échanges par mer de gagner du 
temps; il permettra aussi de plus rapides concentrations des 
flottes de combat. Est-ce un bien? L’Ascension du Col de la 
Pelouse. Des jolis vallons ensoleillés aux cîimes désolées, le 
specacle se déroule sous nos yeux, d’une excursion baignée 
de jolie lumière et dont les étapes s’enchâssent dans d’admi- 
rables décors. Les P. T. T. dans les neiges. Dans les pays où 
la neige règne en maîtresse pendant des mois, il à fallu adap- 
ter les rouages de la vie sociale au exigences des éléments. 
Curieuses scènes de relations postales assurées par traineau. 

Pathé-Journal, toujours merveilleusement bien informé 
nous présente les dernières actualités, parmi lesquelles, le 
Meeting de Monaco. Une fois de plus, les directeurs n'auront 
que l'embarras du choix pour la composition de leur pro- 
gramme. 
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Jackie vient de recevoir de son père un ravissant costume 


RE RE TRE A) 
Sté L'ÉLECTRO-MAC H INE de marquise; elle est toute à la joie d’assister pour la pre- 


: : mière fois à un bal, lorsque son irascible belle-mère l’en 
124, Bd Richard a HAPSRES (EE) prive, pour une peccadille. 
éléph. 


Pour se venger, Jackie décide d'empêcher lord Smithson 
Roquette 52-02, 88-02 d'assister à la fête; et, pour ce faire, elle se rend avec son 
RE petit canot, près du yacht du jeune lord, se glisse dans la 
barque qui, suppose-t-elle doit l’amener à terre, et en per- 
fore le fond, afin de la couler. Sa gaminerie terminée, elle 
veut rejoindre son canot, mais le courant a emporté celui-ci: 
L’eau entre à flots dans la barque perforée et la frêle embar- 
cation est bientôt submergée. 
Effrayée, la pauvre enfant crie au secours, et Georges, qui 
se trouve sur le pont de son yacht, l’aide à remonter à bord. 


Æ MOTEURS 
ÉLECTRIQUES 
DYNAMOS 


Tableaux et Rhéostats 


D Stock RÉ eTE Très étonné, il lui demande l’explication de sa présence dans 
À TE RE EEE cette barque. 
La jeune fille croit parler à John, le domestique de Geor- 
Les Cinématographes Harry, dont les présentations au Ciné ges, et raconte franchement ce qu’elle est venue faire. 
Max Linder, sont très suivies, viennent cette semaine encore La voyant grelotter de froid, il lui prête, pour se changer; 
de présenter à MM. les Directeurs un programme d’une par- un costume de matelot. 
faite tenue artistique. Les artistes goûtées du grand public, - Cependant Jackie a été vue, et sa disparition a été signa- 
figurent dans les films de cette grande firme. A la dernière lée à des policemen qui se dirigent vers le yacht. 
présentation nous avons pu revoir avec plaisir, deux reines Les jeunes gens réussissent à se sauver, et pénètrent dans 
de l’'Ecran; Margarita Fischer et Alice Brady, chacune la propriété de Sam Brockmann, avec l’espérance que, en se 
dans le genre qui sied si bien à leur tempérament artis- mêlant aux danseurs, ils ne seront pas reconnus; mais ils 
tique. - sont découverts. Une explication a lieu et on décide de met- 
Pour nous mettre en gaîté Le Mariage d'Athanase, aura tre Jackie au collège mixte de Little Roch. 
vite fait de faire éclater. le rire dans toute la salle. Nous Comme Georges a pris pension, lui aussi, dans ce collège 
assistons aux multiples farces, dont le pauvre Athanase est et qu’elle se rencontre souvent avec lui sur le terrain neutre 
la victime. Mais il a plus d’un tour dans son sac, et c’est qui sépare le quartier des garçons de celui des filles, Jackie 
menottes au mains, que les farceurs de garçons d’hontieur trouve que la vie de pensionnaire ne manque pas de charme. 
assistent enfin à son mariage. Georges s’éprend de la jolie créature, lui déclare son amour, 
Jackie la petite fille qui ne veut pas grandir, est une lui arrache l’aveu qu’il est aimé et décide de l’épouser. 
grande comédie sentimentale en cinq actes, interprétée par Un soir, quelques camarades invitent Jackie et ses amies 
la toute gracieuse qu’est Margarita Fischer. à faire une partie d’auto en lui promettant d’être de retour 
N'ayant jamais connu les tendres caresses d’une mère, à dix heures, mais, au moment de revenir, une panne occa- 
Jackie a été élevée par Anita, vieille domestique de la sionne un léger retard qui empêche la jeune fille et ses com- 
famille, en qui le millionnaire Sam Brockmann, père de pagnes d’être rentrées à l’heure. : 
Jackie, a une entière confiance. ; Aidée par un des garçons restés avec elle, Jackie tente, à 
Sam, parti en voyage depuis plusieurs mois, annonce à sa l’aide d’une échelle, de pénétrer dan sa chambre par la fenê- 
fille son retour pour le lendemain et. une « grosse sur- tre. Son émoi est grand quand elle s’aperçoit qu’elle se trouve 
prise »; l’étonnemént de Jackie est grand en voyant que la chez les garçons. Georges, dont c’est la chambre arrive; elle 
« grande surprise » n’est autre qu’une nouvelle Mme Brock- ‘le supplie de la faire sortir : il lui prête un de ses costumes, 
mann et ses deux filles, Maud et Peggy. Malgré son désap- afin que, si elle est vue, on la prenne pour un de ses cama- 
pointement, elle s’efforce d’être aïmable, mais s’arrête, rades: une fois dehors, le jeune homme lui prouve qu’elle 
déconcertée par l’air hautain et dédaigneux des trois femmes. est compromise, qu'ils doivent se marier et réussit à l’en- 
Mme Brockmann apprend que le jeune lord Georges Smith- traîner chez le pasteur. Comme ils en sortent, la police, qui 
sen, profite de ses vacances pour faire une croisière sur les ° les recherche, les découvre et une poursuite burlesque com- 
côtes d'Amérique et qu’il se trouve actuellement dans la con- mence. Rattrapés, Georges et Jackie sont conduits au poste 
tréc; elle voit en lui un brillant parti pour une de ses filles, de police. 
l’accomplissement de son rêve : « Etre la belle-mère d’un Le lendemain, Sam Brockmann, prévenu télégraphiquement 
lord! » Elle. l'invite à un bal costumé qu’elle donne dans que sa fille a été retrouvée en compagnie d’un individu sus- 
sa somptueuse demeure. Mais le jeune homme, venu pour se pect, se disant lord Smithson, vient la chercher en compa- 
reposer, se soucie peu de linvitation et trouve amusant gnie de sa femme et de ses deux filles. Tout s’explique. Par- 
d'envoyer son domestique à sa place. donnée, mais voyant la fureur de Mme Brockmann, elle ne 
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CCCCCCPPOOPEREO COTE EEE TETE TES TILL LICE CECECCCLELLELLELLLSSS 
Fe em de lui dire ironiquement que son Yœu d’avoir 
ES pour gendre est enfin exaucé, ' 
mc Se de situations comiques, est menée 
ner ne endiablé par Margarita Fischer, qui char- 
da 7 ainement les spectateurs COMME elle le fit du héros 
a pièce, d 
D rues une comédie qui mérite bien le 
est SU u dramatique. Le scénario conçu par Mare Eve 
Brady : SET SSUE réalisé par Ja grande artiste qui est Alice 
RS note applaudissions récemment dans un film 
Le à nnant The Knife. 
Der ie du foyer ne se trouve pa 
songe se “Ho de deux cœurs qui battent L 
Hé oublie nn ne Arnold Maitland, car sa trop volage moi 
porte euec le danseur Boreski et le respect du nom qu elle 
R et celui de sa maternité. 
Le tee sur l’inconduite de sa femme par 
divorce ee d'a mille preuves accablantes pour 
‘vents 5 ts il veut éviter le scandale pour ne p 
CRE petite fille Doris, sa dilection. A 
désir de nu Pass soir, le cœur ulcéré, rempli de dégoût eE 4 u 
en sh il se rend au cabaret du 1 Lapin Gris } 
d’un sien s’exhibe le danseur Boreski; il y fait la rencontre 
hr Richard Norris, qui J invite à souper. 
Ime id: > temps, dans les coulisses, un drame se joue: 
déne + < 3oreski follement éprise de son mari; se désole 
€ pas le voir arriver pour la représentation. Son amie 


pas en la fortune, mais 
à lunisson, 


un policier 
obtenir le 
as entacher 
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que si son mari ne se trouve pas actuellement dans sa loge 
c'est qu'il est dans les bras d’une femme du monde avec 
laquelle il passe tout son temps. 

Averties par le régisseur que si Boreski n'arrive pas dans 
cinq minutes on coupera son « tour » et que la représenta- 
tion aura lieu tout de même, les deux femmes se quittent 
pour aller revêtir leurs costumes de scène. 

Une annonce étant faite pour excuser Boreski, indisposé 
Maitland n’a plus de raison pour rester dans le cabaret; il 
se dispose à quitter son ami après lui avoir déclaré qu’il Fox 
aucun goût à regarder se trémousser des « poupées à plai- 
sir » que chacun peut acheter quand bon lui semble. Mais 
les danseuses paraissent, Norris retient Maitland. Celui-ci 
remarque Carmencita et demande à son ami qui elle est. 
« La $eule, lui répondit-il, qui, contrairement à ce que un 
disiez tout à l’heure, ne soit pas à vendre ». Et Maitland de 
répondre qu’en ce monde terraqué, sur ce vaste marché 
humain, tout est à vendre, pourvu qu'on sache y mettre le 
prix{ Comme les deux hommes sont légèrement excités 
par le champagne, un pari s'engage ainsi libellé : « Par la 
présente Arnold Maitland parie avec Robert Norris la somme 
de cinq mille dollars que d’après sa thèse que toute femme 
a son prix, il peut avoir la danseuse connue sous le nom de 
Carmencita, avant trois mois à partir de la signature du 
présent contrat »… 

Mais la trop aimante et sensible Lida s'évanouit en scène... 
Les deux hommes se précipitent, Maitland la prend dans es 
bras et la porte dans sa loge; Carmencita s'inquiète d’un 
taxi pour faire transporter la pauvrette chez elle. Maitland 
met sa voiture à sa disposition et la femme de Boreski est 
hospitalisée chez Carmencita où elle ne tarde pas à rendre 
le dernier soupir. 

Quelques jours après, Boreski propose à Carmencita de 
remplacer la pauvre disparue. Elle refuse, puis se rend chez 


cinématograph 
les bonnes maison 


puisque 


Nous recommandons vivement à MM. les Direc- 
teurs de cinématographes nos nouveaux objectifs 
 SIAMOR ” à $rande luminosité, cette nou- 
velle série est déjà adoptée par différents grands éta- 
blissements cinématographiques du monde entier. 


Nos objectifs se montent sur tous les appareils de 
je, et sont livrés à l'essai. Ils sont en vente dans toutes 
s de fournitures cinématographiques. 


DEMANDER CATALOGUE SPÉCIAL ENVOYÉ GRATUITEMENT 


ErasussemenTs F. FALIEZ 


OPTIQUE ET MÉCANIQUE DE PRÉCISION 


BUREAUX et USINES : AUFFREVILLE, par Mantes (Seine-et-Oise) 
TÉLÉPHONE : 10, à VERT (SZINE-ET-OISE) 


L'objectif destiné à fournir l'image agrandie est 
la partie la plus importante de l'appareil de projection, 
c'est de lui que dépendront la finesse et la 


beauté de cette projection. 
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La MAIN! 


Tiré de l'œuvre de G. de Maupassant 


Un petit chef-d'œuvre en 2 parties 


Arnold pour le remercier de ce que, grâce à lui, sa chère 
Lida ait pu s’endormir décemment, dans le dernier sommeil... 
Touché par la délicatesse des sentiments de la jeune femme, 
Arnold lui avoue que son vœu le plus cher serait de lui 
aider à quitter un monde indigne d’elle; et comme, dans la 
conversation, Carmencita lui a témoigné de son désir de deve- 
nir une cantatrice, il lui propose de lui faire donner des 
leçons et d’en faire une étoile qui deviendra bien vite une 
célébrité de l’art lyrique. 

.Deux mois se sont écoulés. A leur insu le « petit dieu tout 
nu » a semé dans leur cœur la « Fleur Bleue » et la jolie 
plante d’amour ne va pas tardé à fleurir. Déjà même les 
premiers pétales s’entr’ouvrent.. 

Dans un entretien délicat et plein de droiture, Arnold 
expose à Carmencita la situation en laquelle it! se trouve, 
l'inconduite de son épouse, puis lui demande de vouloir bien 
devenir sa femme et la maman de sa fillette chérie... Mais 
le dieu hyménée est vaincu par la cruelle Atropos : Arnold 
meurt des suites d’un accident d’auto, alors qu’il se rendait 
près de l’élue de son âme. Appelée auprès du moribond, 
Mme Arnold veut molester Carmencita, mais celle-ci, forte 
de son honnêteté la chasse. 

Le Temps à retourné son Sablier et le sable, grain à grain 
a recouvert le passé. 

Nous retrouvons Carmencita dans un cabaret où elle danse 
avec Boreski une danse nouvelle dont voici le synopsis : 
« Damia, partenaire du danseur Fabio, le quitte pour épou- 
ser un gentilhomme. La veille de son mariage, revient au 
cabaret où elle dansait pour jouir de son triomphe. Maïs 
lorsqu'elle voit Fabio avec une autre danseuse, la jalousie 
s’empare d’elle; elle monte sur la scène, danse avec son ami 
et celui-ci dans la crainte de perdre à nouveau celte qu’il 
adorait, la poignarde ». 


seprend de Carmencita et par la suite lui fait des proposi- 
tons matrimoniales. Furieuse, l’ex-Madame Arnold jure de 
se venger de la danseuse. Et comme celle-ci est aimée à la 
folie par Boresky, elle l’incite à jouer le drame au naturel. 


Grâce à Daylon le crime ne peut s’accomplir. Boreski retourne 


larme meurtrière sur lui et meurt. Carmencita devient 
Mme Daylon. 

Mille Alice Brady qui campe le sympatique personnage de 
Carmencita est vraiment une grande artiste. Elle a droit à 
tous nos éloges. La danse tragique est un excellent film, qui 
peut être assuré d’une belle carrière. Une fois de plus les 
Directeurs n’ont pas perdu leur temps en visionnant la pré- 
sentation Harry. 


Gaumont: Gaumont-Actualités. Barrabas termine sa bril- 
lante carrière avec le dernier épisode: Justice. 

Strelitz se prépare à quitter dès le lendemain, à l’aube, le 
manoir mystérieux où il se croit découvert. Toutes ses pré- 
cautions sont prises pour faire sauter le château en cas 
d'alerte après avoir gagné la campagne par un souterrain 
creusé dans la montagne. Mais, dans la nuit même, Françoise 
parvient à sortir du manoir, grâce à la complicité d’un géô- 
lier qui s’est épris d’elle et qu’elle parvient à jouer. Celui-ci, 
désespéré de voir lui échapper sa proie et conscient du ter- 
rible châtiment que lui ménage Strelitz, met le feu à la 
chambre de mine et provoque l'explosion du manoir au 
moment même où Varèse et ses amis arrivent au abords du 
repaire. ( h 

Ils croient Françoise victime de l’explosion, mais ils ont 
Pheureuse surprise de la retrouver saine et sauve dans la 
montagne. Ainsi finissent Barrabas et ses complices, et tous 
nos amis jouissent enfin du bonheur et de la tranquilité 
qu’ils avaient perdus depuis une semaine, sept jours après 
l'exécution de Jacques Rougier. 

Douglas au pays des mosquées, est une désopilante comé- 
die interprétée par Douglas Fairbanks. Les Fourrures vivan- 
les, désopilant dessin animé. L’Etang d'Oreilhan, Mimizan: 
plein air fort bien photographié. 

La Fox-Film, présentait un programme des plus intéres- 
sants : Dick and Jeff, sont vraiment comiques dans La Fem- 
me de l'Autre. En scène pour la gloire, est un roman d’aven- 
tures d’une remarquable interprétation où nous rerouvons 
Jewel Carmen, et d’une belle facture photographique. 

Ge film qui nous conduit dans des pays vraiment pitto- 
resques et qui nous fait vivre la vie des pauvres artistes 
nomades en quête de triomphes problématiques est inter- 
prété par Jewel Carmen, la gracieuse « Etoile » de la Foa- 
Film, Jewel Carmen qui nous a si profondément attendris 
dans La Femme Fardée, Le Royaume de l'Amour et tout der- 
hnièrement, dans Un Drame d'Amour sous la révolution, avec 
William Farnum. 


OBJECTIFS ‘1° Marque 
| ae 


ERMAGIS_ 


PARIS 
; 29, Rue du Louvre 
Téléphone: Archives. 24-55 


Sur la prière de la trop volage veuve d’Arnold, Daylon 


Adresse Télég : Hermagis Paris- 
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. Fague à l’éme. Cette fantaisie burlesque fait pleurer de 
rire, On y voit de jolies baigneuses, avec un poisson très 
amusant, et des trucs nouveaux. Témoin un parapluie para- 
chute évoluant au-dessus d’une plage, des autos avec pas 
sers, soulevés de terre par un formidable jet d’eau et qui se 
sivent sur le toit des « gratte-ciel » à une course effrénée 
naturellement c’est un 


ee grande joie des spectateurs. Et 
m de la série Sunshine Comédie. 


: Ciné-Location-Eclipse Travaux des éléphants dans les 
loréts de Birmanie. Très intéressant documentaire nous mon- 
trant les travaux exécutés par ces dociles pachydermes. La 
l'race, drame avec Blanche Sweel et Sessue Hayakawa. Cette 
Srande scène dramatique qui pivote sur une histoire d’es- 
Pionnage est supérieurement interprétée par Sessue Hayakawa 
QUI est un grand, artiste. Messagers d'amour, comédie jouée 
Par des animaux. Film comique dont deux singes occupent 
des rôles de premier plan. 


Agence Générale Cinématographique : Grossetto, plein air. 


à > x . Se n] : > 

de Retour du Maitre, avec Cyclone Smith et Eddie Polo. 

se suite d'aventures dramatiques est fort bien interprétée 

e _ : Ame inter- 
photographiée. Passion slave, est un beau drame inter 


Drété par Mlle Duce Marcella. Je regrette de ne pas connaître 
F nom de l’artiste qui tenait le rôle du comte Miranoff. Il 
à Campé son farouche personnage avec une exactitude et une 
sobriété vraiment rares. Manvzelle Charlot. Inutile de qua- 
lifier ce film de comique puisqu'il est de Charlot. Le sym- 
Pathique artiste nous apparaît dans un rôle féminin, et nous 
sommes étonnés (et pour cause) de ne pas Jui voir sa légen- 
daire moustache. Le Gant rouge, termine sa carrière avec le 
Uernier épisode : L'ultime stratagème. 


& L. Aubert Les Petites Romanesques, 
Hs tnentale interprétée par les petits prodiges Lee. Les 
‘rères 1 etes lié 
rères du Silence, commence avec le premier épisode : Le 


7 


délicieuse comédie 


CA ELA 


7 


e adhumance de 4 


Télénhone : Central 95.38 


À _Imnrimeries LÉ DELEY. 


TROT 
Re donnera 7e HE. foule takofackon 
Véuiblee apeeer , mn 


199 Boulevard Sebastopo 


signe fatal. L'esclave blanc est un drame puissant interprété 
par Warren Kerrigan. Cowes, ile de Wight, plein air. Les 
actualités de l'Aubert-Journal, terminent cette intéressante 
présentation. 


Malgré la diminution du métrage français cette semaine, 
nous constatons avec satisfaction que sepl maisons sur quu- 
jorze inscrites au Bulletin de présentation des Nouv autés, 
nous ont donné des films français. 

C’est avec un réel plaisir que nous inscrivons au tableau 
d'honneur de la Production f rançaise, les noms de ces bons 
artisans. 

Ce sont : Eclipse, L. Aubert, Gaumont, Pathé-Cinéma, Pho- 
céa, Eclair, L. Sutto. 

Puisse les autres suivre lexemple, pour qu'un jour pro- 
chain, nous puissions ajouter d’autres noms à cette liste. 

Tout passe, dit un proverbe, Bientôt le Palais de la Mutua- 
lité aura cessé d'être le trop fameux « Meulin des Films » 
dont nous avons souvent entretenu les lecteurs du « Cour- 
rier », À la présentation de Lundi, notre ami, Roquais, secré- 
taire de la chambre syndicale, flanqué d’un de ses hommes, 
tamisait les nombreux arrivants qui se pressaient dans le 
hall. Certains montraient patte blanche et passaient. d’au- 
tres, parmi lesquels des enfants de dix ans, étonnés par cette 
vigilance, rebrou: saient chemin. 

Un coup de crible était nécessaire! Mais continuons de 
Lamiser ainsi les spectateurs. Les présentations y gagneront 


certainement ! 

On a présenté cette semaine 33.682 mètres de films, dont 
2.930 mètres de films français. Il y a une légère baisse sur la 
semaine passée. Cependant, à en juger, par les dernières 
semaines, notre production paraît se stabiliser. 

Travaillons, travaillons toujours si nous voulons que notre 
industrie conserve une entière liberté. 


DEs ANGLES. 
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Les Présentations 


Palais de la Mutualité, 325, Rue Saint-Martin 
Etablissements Pathé frères 
Service de Location : 67, Fg St-Martin Tél. Nord 68-58 
Présentation du 28 avril 1920 
Edition du 4 juin 1920 


Paré. — Mortelle angoisse, comédie dramatique en 

4 parties interpr. par Fannie Ward. 2 aff. 120/160. 

Pochette es RE Re Ne ONE AR EUNEss Ne UElS 
PATHÉ. — Les Amours d’un escargot, desssins animés 

par ‘Benjamin Rabier, 1 aff. 120/160%:. 7%... 200 
Famous SuPER-FizM. — Pathé Editeur. — Anniversaire 


mouvementé, scène comique jouée par André Sechan. 200 
HORS PROGRAMME 
Firsr NATIONAL ÆExHiBiTors CirGuIT. — Mundus-Film. 
— Pathé Editeur. — Houdini, le Maître du Mystère. 
15° et dernier épisode : Chätiment, grand roman 
cinéma, aff.-photos. Brochures, Grosse ‘publicité de 


P'ANCEMENC RIRE TASSE ES AT M Rent ee 500 
PATHÉ — Pathé-Journal. Actualités. 1 Génér......... 


Comptoir Ciné Location Gaumont 
28, Rue des Alouettes \ Tél. Nord 51-13 


Présentation du 27 avril 1920 
LIVRABLE LE 30 Avriz 1920 


Goumont-ACEIAITTÉS nl EME EE RE nie 200 
LIVRABLE LE 28 Mai 1920 
TriuMPH FILM. Exclusivité Gaumont. — Vous qui 
souffrez, comédie dramatique, (1 aff. 150/220, 6 phot. 
(OR PEU D ER ST SP RE RE PA RO GO NA NL 1352 
ParamounT. — Exclusivité Gaumont. — La Course au 
Bonheur, comédie dramatique (1 aff. 150/220. 4 phot. 
TL PNR RARE NE ERNEST ee 1250 
GaumonT. — Dans la Haute région Tonkinoïise, plein 
ET ne UP RE LOL E UE PE NA EE De NS SE 157 


Agence Générale Cinématographique 
16, Rue Grange-Batelière Tél, Cent. 0-48 et Gut. 30-80 
Présentation du 26 avril 1920 
LIVRABLE LE 28 Mar 1920 
Sur les bords du Lac Fryken, plein air ........ env. 175 
L’Amant de la Lune, aventures romanesques en 4 épi- 
sodes, d’après le roman de Paul de Kock. 1°" épisode : 


LRHoOmnTe TOMATE ete Ne el Ne metre env. 570 
2 épisode : Jalousie meurtrière .............. env. 690 
LeCabaret folätre, comique "1... re tue env. 460 
L'Insaisissable beauté, drame interprété par Priscilla 
DEAD, A SAR ELeS PACE ET ET AE env. ,1750 
Union-Eclair 


12, rue Gaillon Tél. Louvre 14-18 
Présentation du 28 avril 1920 ; 
(Salle du rez-de-Chaussée) 


LIVRABLE LE 30 Avril 1920 


ECTAIRS = PEclair-JournalinMlS act Re RE 200 

EcLair. — Vers Tenes (Algérie), plein .air.......... 171608 

S. A, Fizms. — Des Lueurs dans la nuit, drame, aff. 
PROMOS AE EN NT Den ee ent 1330 


Ciné-Location-Eclipse 
94, rue Saint-Lazare Tél. Louvre 32-79 et Cent. 27-44 
Présentation du 26 avril 1920 à 4 heures 
LIVRABLE LE 28 Mar 1920 


EcziPse. — Malte à Gibraltar, plein air .............. 135 
AMBROSIO. — Cœur d'or et Cœur de fer, Maria Roasio, 
drame, 2 aff. 120/160. Photos sur carton ..,,..../.. 1800 
Eczipse. — ]mperia, 3° épisode : D'Enigme en Mystère, 
AÉPÉDROO SE RE TRE EE UE lee pate ee sance 605 
TRIANGLE. — Réédition Eclipse. — Le Sheri/f, avee Rio 
DAS LATE DHOTOS ET ME ee rec otmmenr De 1390 


Electric Palace, 5, Boulevard. des Italiens 


Etablissements L. Aubert 
124, Avenue de la République Tél. Roquette 73-31 et 73-32 
Présentation du 27 avril 1920, 10 heures 
LIVRABLES LE 4 JUIN 


L. Augerr. — Centre de colonisation en Tunisie, plein 
CT D MR Len NE PRO eee ES RE EST env. 180 
AUBERT AMÉRICAN CORPORATION. — Un Cœur de Mère, 
interprété par Fannie Ward, drame. Aff. Photos, env. 1600 
SUNSHINE CoMEDY. — Théodore Deboux, garçon d'hôtel, 
Coque MALARPROLOS rentes env. 625 
LIVRABLE LE 30 AVRIL 1920 
L. AuBERT. — Aubert-Journal............ MAUR env. 200 


LIVRABLE LE 28 Mai 1920 
Les Frères du Silence 2° épisode: Sur le Rail, Aff. Pho- 
TO Ste lie renier ne Si la ANn e dre at env. 632 


Ciné Max Linder, 24, Boulevard Poissonnière 


Fo x FILM 


24, Boulevard des Italiens Tél. Louvre 22-03 
Présentation du 26 avril 1920 à 10 heures Î 
LIVRABLE LE 28 Mar 1920 
Fox-FizM. — Poppea, drame de la vie réelle avec Theda 
. Bara (2 aff. 120/160, Jeux de 10 phot. 18/24)...... 1400 
Fox-FiL. La Villa des Froussards, comédie héroïco- 
moderne interpr. par Peggy Hyland (1 aff. 120/160, 
Jeux de 0%phot;: 18/24 et 24/30) 0 nn tn 1300 
Fox-Fizm. — L’appétit vient en mangeant (Dick and 
Jeff), dessins anim. (1 nouvelle aff. spéciale 80/120). 200 


Mogador-Palace, 25, rue Mogador. 
Présentation du 29 avril 1920 à 10 heures 
LIVRABLE LE 4 JUIN 1920 


F'ox-Fizm. — La Griffe du destin, drame mondain in- 
terprété par Madlaine Traverse (2 aff. 120/160. Jeux 
deti0 phot 18/24 %eL/24/30) PER ER une 1400 

Fox-FizM. — Jamais battu, comédie d'aventures avec 
Georges Walsh (2 aff. 120/160, Jeux de 10 phot. 
MO D ER RE Pre Ro PRO Er A ON SE FN RL 1200 

Fox-Fizm. — Dick and Jeff (dessins animés)........ 200 


Ciné Max Linder, 24, Boulevard Poissonnière 


Cinématographes Harry 
158 ter, Rue du Temple Tél. Archives 12-54 
Présentation du jeudi 29 avril à 10 heures 


AMERICAN Firm C°. — L’Intrépide Canadienne, 5° épi- 

sode : Le Signal d'alarme, 2 aff. photos .......... 700 
Carisries ComEDie. — La Bonne surprise, comiq., 1 aff. 305 
L’Intruse, comédie sentimentale en 5 actes interprétée 

par Miss Ann Murdock, 2 aff., photos ..........,... 1475 


bidon 
$ LES ESSAYER, c’est 


LES ADOPTER 


CHARBONS SPÉCIAUX 


POUR PROJECTION, CINÉMAS, THÉATRES 
ET MUSIC-HALLS 


NOUVEAUX REFEUTRAGES DE CADRES 


Envoi d'échantillons de cadres et charbons sur demande 
——— Demander notre Prix Courant 


EF. BROCHIER 
MARSEILLE = 81, Rue Senac, 81 - MARSEILLE 
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Rs TOUTES SORTES DE PELLI- 


è CULES neuves et usagées, en tous genres 
Petites iranc de 5 à 8 parties. 
Î Ecrire Roser et C°, Général Post Office Box 
a 13, Brooklyn New-York. Etats-Unis. 


Annonces . (17-18-19 et 20) 
Digne | 
Re SMS ISPONIBLE 4 Groupes électrogènes « As- 
| D ter » neufs, type B.5 42 ampères, 70 volts, 
électrogène « Aster » entièrement 
D. 12 4 cylindres 60 À 110 V. Pos- 
occasion état neuf. Postes amé- 
Postes anglais Kincto bon 
Osram licence anglaise, 65 
Lampes oe 
e 


1 Groupe 
revu type 
tes Pathé, 
ricains Powers. 
marché. Lampes 


TS 

DEMANDES D'EMPLOIS 

a —_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—. 
demande des monteuses et coHeuses. S’a- : 

(1 dresser Sté Fse des Films et Cinémat.| volts. 16, 25, 30 et 50 DONSMENT a + 

“ Univers », 6, rue de l’Entrepôt, Paris (10°) watt, 60 V 30 bougies. GA een 2 
1 (13 


)!Trévise Paris. 
VIGNAL 


G 66, rue de Bondy 


vant tout achat se renseigner sur GROUPES 
À ELECTROGENES, FAUTEUILS à livraison 
POSTES COMPLETS de toutes mar- 


Qrérateur projectionniste demande place Pa- 
Gre 5, °ù, province. Vost, 142, Boulev. de 
renelle, Paris-15°. (14-15-16-17) 


MossEur connaissant à fond exploitation 
Cinéma, dix ans de pratique, opérateur- 


électricien demande direction ou administra- | rapide, 


TUBES oxygène. Demander notice sur 


10n en province. Excellentes références Ecr. | ques 
LS, N Es D 47  oiccteur STUDIOR, l'objectif SIAMOR, le 
Me Ft RABIUS il remplace l'arc sur l’alternatif. 


Pianiste, libre de suite demande emploi Pa- Maison de confiance. 
is où province. Minard, 16, rue Lalande. 
« (17) | AROUPES ELECTROGENES : 
” Gi Dion-Bréguet, 120 A., 110 V 4 cylindres. 

Ballot-Thomson, 5 A., 110 V., 4 cylindres. 
Ballot-Thomson, 100 À. 70 V., 4 cylindres. 


Renault, 60/80 A 70 V 


a 


Qtemenie pour usine cinématographique D tue 2 en Fun ne =. 
ve = = É e t-A. e k 
D re dos avec| 40 25/35/40 À., 70 et 110 V- 


bureaux du journal. 
(51) 


transformateurs, $ 
doubles, Lors Dons 
inématographie. SCha 
HE PAS de dépannage par camion-élec- 
trique. M. GLEYZAL, constructeur, 22, rue 
Taylor, Paris. Tél.: Nord 72-95. (ei 

ï 


EE 


ACHAT ET VENTE DE MATERIEL 


————  ——_—_—_—_—————— 


Fiuteuis à bascule, strapontins, Prix ré- 
uit. Livraison rapide. Delaporte, cons” 


EE RTE AE LE 
t B=° cinéma en fer, charpente neuve démon- 
lücteur, 21, rue Chevreul, Pantin. (16-19) 


tée 30 m. de long. 12 m. large intérieur 
et 7 an haut, 1.000 places. Arlie, 28, Bd. de 
Strasbourg, Paris. Tél. Nord 76-27. (4) 


CINÉMA - OFFICE 


80, Rue de Trévise, PARIS, 9e 


Postes complets à croix de malte de 
HO toutes marques, de tous modèles, no. 


tamment en PATHE “renforcés” GAU- 
Téléph. : 


MONT QE RER Du 
G es électrogènes diverses forces, 
principalement . BALLOT. ASTER, RE- 
NAULT, ete., Importants lots de fauteuils 
d'occasion demander liste de détail. 
BERGÈRE 50-99 
EU ER ZE PA 
j ITES Sièges et strapontins à 
SPECIAL pause SEE a 
ôle et cartes de sortie. Charbons spé- 
ar pour la projectien. Poste d’éclairage 
« Acetylox » remplaçant l'arc électrique: 
Toutes fournitures oxygène, acéylène dis- 
tilles, etc. 
LU Poct lot de bâches et stores toutes di- 
mensions. Toutes fourniures pour le ciné- 
ma, nombreuses occasions en postes com- 


plets Ke.ARTISTIQUES. Feurmitures Géné- 
rales pour le spectacle, 69, Faubeurg Saint- 


oo 


E\ raison de l’énorme succès remporté par 
Mat, vente-réclame qu’elle vient de faire, la 
ts GLEYZAL, 46, rue du Château-d’Eau, 
Pathé nouvelle vente de 10 postes complets 
en ft frères avec projecteurs renforcés, table 
30 1. Carters, etc. de 90 et 50 amp. avec 
Les /% de réduction sur les prix habituels. 
que Postes neufs sont vendus au même prix 
a se d'occasion. MM. les Cinématographis- 
ë RU priés de vouloir bien ne pas perdre 
tab] mps pour profiter de cette occasion véri- 
Plement exceptionnelle. 


… 


CEMaTOGRAPHES BAUDON St-Lô, 345, 
Cinépst-Martin, Paris, adresse télégraphique: 

fpaudon-Paris, téléphone : Archives 49-17. 
es en stock, marché libre et Exclusivité. 
ordinnreuils en tous genres, modèle élégant et 
Fi extra solide, fer et bois M7 


PACE 


0. 
LL , 


FAUTEUILS 


D de et strapontins élégants et très ro- 


Fe Grand choix de modèles à partir de 
ir. la place. Livraison très rapide. 


FLFIr ES Martin, Paris-10°. 
LEURÊT & LADOUCE #2, | — 
{ (15-20) 12 5 fr. état neuf cabiné tôle dém., Poste 


TT ——————— Pathé neuf, lantern. 50 amp. table 


chên. 9 bobin., enroul. embob. Miroir Mang. 


chalum. d617 


a he : 
Mpes 70 volts en stock. Vignal, 66, rue 
N. B. au Courrier. 


= 1e Bondy. (16) 


TOUTES LES DEMANDES DE RENSEIGNEMENTS SE RÉFÉRANT AUX 


PETITES ANNONCES DOIVENT ÊTRE 
ES DE RPQNÉES D'UN TIMBRE-POSTE POUR LA RÉPONSE | 


auteuils à bascule, strapontins en tous 
genres. Modèles soignés. Prix avantageux, 
livraison rapide, G. Simon, constructeur, A 
av. du Sergent-Hoff, Bry-s-Marne. (14-15-16-17) 


ACHAT ET VENTE DE FONDS 


vendre Cinéma-Palace. Construit en 1919. 

Salle ultra moderne, vient d’ouvrir 1.500 
places, scène, bars, jardin, immeuble pour 
restaurant où café, plein centre, ville 150 k. 
Paris, rég. Est, aggl. ouvrière 35.000 hab. 
750.000 frs, prix du terrain et de la cons- 
truction pas de pas de porte. Ecr. Mme Cau- 
vière, 63, av. Gilbert à La Varenne Saint- 
Hilaire (Seine), (17) 


ons. disp. de 80.000 fr, et garanties dés. 
achet. de suite cinéma Paris ou banlieue, 
Agences s'abstenir, Ecr. Ribeau, 16, rue Fa- 
gou, 13° (17) 


. CINÉMA-DANCING 
Grand Café et Hôtel du Touring Club 


en pleine exploitation ê 
situés dans un centre de tourisme important 
à 25 kilom. de Paris dans l'Ouest. ï 

Affaire exceptionnelle Le mobilier (12 
chambres meublées), le matériel pour noces 
et banquets, l'installation cinématographique 
« Poste Pathé », le matériel complet d'hôtel, 
de café et de dancings et de cinéma, et le 
droit au baïil (loyer seul). 

Eau et Electricité. Garage. Ecuries et re- 
mises. 

A vendre. Prix irréductible 
comptant. 

Ecrire à Ch. Duculot, 161, Rte de Versail- 
les à Billancourt. (17) 


60.000 frs. 


1 VOUS désirez acheter un Cinéma faites 
une série de petites annonces dans Le 
Courrier à 1 fr. la ligne. Il n’existe pas de 


moyen plus sûr et plus économique. (14) 
DIVERS 
vendre à 50 0/0 de la valeur films-an- 
nonces : ; 
1° Barrabas. 


2 Match Carpentier Beckett, ayant passé 
une fois. î 
Ecrire au Courrier. 


RIS obturant complètement, 
pour appareil de ciné. : 
René, 96, rue Nollet, Paris de 19 à 21 heu- 

res. (16-17) 
hauffage. Bois scié long. dem. 1502 fr. 
0/000 kgs. rendu dom. Arlie, 28, Bd. Stras- 

bourg. Nd. 76-27. (17-20) 


DRE ER ER RES A 


se décentrant, 


HUE RSS On demande Représentants 
sérieux. Conditions avantageuses. BON- 
COUR-AUBERT, Salon (B.-d.-R.). (14-22) 
ROSES PTE 

INEMAS, constructions, transformations à 
forfait clés en main. Renseign. gratuits 
VELLU arch. spécial, 110, bd. Clichy, Pen 


mm mm à 


Le Gérant : Charles Le FRAPER. 


[MPRIMERIB DU CENTRE 
58, rue Gronéta. — Téléph. : Central 60-84 


 PELLICULE VIERGE. 


POSITIVE & NÉGATIVE 


Vous avez intérêt à veiller 
que vos films soient tirés sur 
de l .BRIFCO” car 
elle combine le support le 
plus résistant avec l’émulsion 


: la plus riche 


| BRIFGO-LIMITED 
| PARIS - 83“ Rue La Fayette 
Téléphone : Loubre 39-60 
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